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Valant la peine d’être Lu
5 lbs. de meilleur Raisin à pudding et une 

livre de thé de GO contins pour 75 contins, 
ce qui fait $1.00 pour 75 contins.

3 et une livre de thé 
ntins, ce qui fait 75

Trois livres de raisin: 
de 40 contins pour 50 ce 
contins pour 50 contins.

-O--------
Nous offrons ce tavantage pour la balan

ce de l’année et nous en considérons telle
ment la valeur que toute personne qui a 
besoin de

BOUS THÉS

Pour les fêtes devrait l'acheter à nos ma
gasins.

Stroud Frere,
109 RUE RIDEAU, 
176 RU i SPARKS,

Aussi à

BelleVille, Toronto, Kingston et 
Montreal,

29 II 87—lm

ST-JLEON
Marchant à la Victoire

l’ennemi caché qui détruit se
crètement les organes vitaux qui sape les 
bases de la vie, île la santé, du bonheur. 
L’usage abondant del/Ean Nt-Leou, 
chassera rapidement du système les ter» 
ribles ennemis suivants :

DYSPEPSIE
INDIGESTION

CONSTIPATION
RHUMATISME

BILE
MALADIES DU FOIE 

ET DES REINS
dartres

BRONCHITES 
CATARRHE 

MAUX DE TETE 
ACIDITÉ DU COEUR 

SANG IMPUR 
HEMORRHOIDES 

GRAVELLB

En

AFFECTIONS CHRONI
QUES.

RHUME
GOUTTE Etc.

A vendre en groe et en détail au

No. 5341 Bue Sussex, Ottawa.
Ottawa, 19 Nov, 1886—la.

Cet
ESPACE

EST RESERVE,
—A—

Lare Min
Rue EIDEAIT.

28 11 87—lm.
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AVIS AUX ENTREPRENEURS
ON RECEVRA à cc bureau jusqu'à Jeudi 

le 15èine jour de Décembre, des soumissions 
cachetées, adressées au soussigné, avec la 
suscription “ Soumission pour Bureau de 
Poste, à St Jérôme, Qué.,” pour les diffère 
travaux à faire ponr la constructs 
chèrement du susdit Bureau de Poste.

On pot ra voir les devis au Ministère des 
Travaux Publics, Ottawa, et au bureau de 
J. H. Leclair, arpenteur, ma re de St Jérôme, 
à partir de Lundi le 28ème jour de Novem
bre.

Aucune soumission ne sera pri 
dération à moins qu'elle re soit 
formule qui sera fournie, 
main des soumissionnaires.

Chaque soumission devra être accompa
gnée d’un chèque tie banque •* accepte, égal 
à cinq pour cent" du montant qui y est ins
crit payable à l'ordre tie VHonorable Minis
tre des Travaux Publics. Ce chèque sera 
confisqué si le soumissionnaire refuse de 
signer le contrat après notification, o t s’il 
n'exécute pas les travaux entrepris ; il sera 
remis si la soumission n'est pas acceptée.

Le Département ne s'engage à accepter ni 
la plus basse ni aucune des soumissions.

nts

ise en consi- 
faite sur la 

et signée de la

Par ordre
A. G O CE IL, 

Secrétaire.
Départ, des Travaux Publics 

Ottawa, 2-1 Nov. 1887—31'

£ ENTREPOTS
a

S I >o Douane 

/Soubassement du Bureau de Poste

C. NEVI L h E
EPJCIEn

No. 118 Bue Rideau, Ottawa.
Importe directement ses vins purs et liq 

Entrepots de l’accise, 87 rue Besserer. 
Ottawa, 19 Nov. 1887—lm

&s.

MILICE
nxES SOUMISSIONS cachetées, marquées 
U sur l'angle gauche de l'en veloppe ‘‘riou- 
missmns pour approvisionnement et néces
saires de la Milice," et adressées à VHonora
ble Ministre de la Milice et de la Défense, 
seront reçues jusqu’à midi te lundi le 19 
décembre.

On pourra obtenir des formules imprimées 
de soumission, contenant tous les renseigne
ments voulus, en s’adressant an Départe
ment, à Ottawa, et aux magasins militaires 
suivants, où l’on pourra aussi voir des 
échantillons de tous les articles, savoir 
Les bureaux des surintendants de 
à London, Toronto, Kingston,
Québec, Halifax, N. B. et fcaint

Aucune aoumissio 
d'être faite sur 
nies par le Département.

Tous les articles devront être

Chaque soumission devra être accompa
gnée d'un chèque “accepté" par une banque 
canadienne, pour une somme “ égale à dix 
pourcent" du total de la 
quel chèque sera confisq 
naire refuse de signer le c 
de ce faire, ou s’il refuse 
service entrepris. Si la 

ceptée le chèque

™1magasins 
Montréal, 

Jean N. B. 
i sera reçue à moins 
nies imprimées four-

de produit

issila soumission, le- 
ué si le soumiasion- 

iemande 
pUtelç

contrat sur

soumission n 
sera remis.
C. EDO. PA NET,

Colonel,
s ministre de la Milice 
Et de la Défense

12 87—10 ins.

Sou

Ottawa, 26 notembre 1187.—2

Ed. O’Leary,
No. 514, RUE SUSSEX.

L’assortiment le meilleur, le mieux choisi 
et à plus bas prix à Ottawa, de Hardes 
faites et articles de toilette pour messieurs. 
Pour l’élégance et le fini dans les habille
ments on est prié déjuger par une visite.

Ottawa, 19 Nov. 1887—lm.

T. KELLY,
Ne. Il Place do Marché By, Ottawa.

Le public trouvera constamment à ce ma
gasin le meilleur choix d'articles de toutes 
sortes d’un usage général dans les familles, 
qu'il vendra* à de très bas prix.

T. Kelly, No. Il Place du Marrhf-.
2311 87—lm

Venez et

S DÉCEMBRE 1887.

DE .TOUTES ESPECES

D E CUISINE ET DE PASSAGE
En Gros et en Détail

Clicz

E. E. LAVEEDIIRE, 69 St 751111 WILLIAM.
Ottawa, 19 Nov. 1887—la.

CET
Espace est réservé

A

j

(Imperial Tea House)

394 396

Rue Dalliousie
OTTAWA.

Farine» et Grain» couram
ment en main».

2 12 87—lm

COURRIER DE HULL.
AwtvmfoK’e d'IndlKuatlon

Les liôlelit-rs de la Pointe à Gati 
noau ont tenu une assemblée d’in
dignation pour protester contre 
l’installation d’une buvette sur la 
glace entre New-Edinburgh et leur 
village, deux citoyens d’Otlawa 
ayant manifesté l'intention d’ouvrir 
un debit de boisson sur le milieu de 
la rivière.

L’assemblée lut tenue à l’hôtel 
Fogarty, M. .1. 1 lamer occupait le 
lauteun et l’on y remarquait entr’- 
aulres MM. Dauust, Farley, Latour 
et Vaive. Il fut décidé que d’après 
le statut Ue Quebec, la ligne de 
division entre lus deux provinces 
étant la marque de Veau du côté 
d’Ontario, conséquemment les auto
rités de la province de Québec 
avau nt juridiction pour empêcher 
l’établissement d’une buvette sur la 
glace. L’assemblée décida de notifier 
M l’inspecteur des licences, Sym 
mous pour lu comté d’Ottawa, dem- 
pêcher l’installation d’une buvette 
où des scènes disgracieuses, ne man 
queraient pas connue les années 
précédentes, de se passer.

Ii y aura lundi soir, assemblée 
de la société St Joseph pour a lia in s 
très importantes.

BULLETIN DU JOUR,
Le message de résignation du 

président (Irévy a élé lu hier de
vant la chambre des députés. La 
chambre et le sénat se réunissent 
en congrès aujourd'hui pour l’élec
tion d’un nouveau président.

A une assemblée des socialistes, 
hier soir, à Paris, la foule accla
mait les discours des oiateurs 
cris de “ A bas Ferry,” “Vive Bou
langer.”

Conformément à l’ordre donné 
aux commandants, le général Bou- 
lenger est retourné à Clermont 
Ferrand où sont ses quartiers géné
raux.

Des statistiques qui seront publées 
sous peu donnent les chiffres sui- 
vants relativement |aux pêcheries 
du Massachuset : De 15,435 per
sonnes adonnées à cette industrie, 
dans l’état, 11,743 sont des pécheurs 
résidents 933 viennent du dehors, 
472 sont des travailleurs cotiers, 
149 ouvriers de manufactures et 
138 préposés à l’emballage. Sous 
le rapport de la nationalité, les pé
cheurs résidents peuvent se classer 
comme suit : Américains. 7,543 ; 
Anglais, 89G ; Irlandais, 547 ; Ca- 
nadiens.786 ; Espagnols, 2 ; Fran
çais, 153 ; Suédois, 421 ; Allemands, 
34 ; inconnus, 770.

La police de St Petersbourg a dé
couvert un lieu de rendez-vous où 
les nihilistes fabriquent de la dyna
mite. Il y a eu rencontje terrible 
entre les nihilistas et la police.

aux

Le nombre des faillites pour les 
sept jours écoulés est comme suit: 
Etits-Unis, 215 ; Canada, 29, soit un 
total de 244.

11 paraîtrait que Beach le fameux 
rameur a renoncé à son titre de 
champion. Banian, dit on, a lancé 
un défi à Kemp.

Le premier train sur la jonction 
Beauharnois s’est rendu hier à 
Beaubarnois, où l’entrepreneur M. 
J os. Wright a fêté l’ouverture de 
cette ligne, en offrant à souper à ses 
employés, IjG juge Foster directeur 
de cette nouvelle ligne est venu de 
New-York exprès pour l’inaugura
tion.

RESUME TELEGRAPHIQUE

(Dépêches de celle après-midi)
Cri «te psrlwlenne

Paris, 3.—MM.Gavardie, Lemoine 
et IjC Bastaid ont supporté M. Gré- 
vy dans le sénat ; MM, Gillet, Guil-

9eme ANNEE, No. 196.

A TRAVERS “ L’INTERPRETE ” avec un tel sujet ; mais nous pro
mettons à M. Evanturel de ne pas 
le laisser faire impunément sa pro
pagande malsaine parmi les élec
teurs canadiens français de Prescott.

T- H O AN AI> A
FONDÉ EN 1879

Nous nous plaisous à lire Y Inter
prète de M. Evanturel, député de 
Prescott. Ce dernier est bien con
nu à Ottawa. Nous Pavons connu 
surtout, lorsqu’il baisait les pieds 
de ceux qu’il répudie, aujourd’hui, 
comme chefs. Les Sir Hector Lange- 
vin, les Chapîeau recevaient ses 
courbettes, il „n’y a pas douze ou 
quinze mois. M. Tassé, ex-député 
d'Ottawa, était aussi l’objet de sa 
confiance et de son dévouement. 
Lorsque l’agitation Riel s’organisa 
sur le Champ de Mars, à Montréal, 
M. Tassé était parti pour l’Europe ; 
mais M. Evanturel s’y trouvait, et 
il écrivit une lettre, publiée depuis, 
répudiart cette agitation, qualifiant 
de comédien, de charlatan, de faux 
patriotes, de révolutionnaires dan
gereux les meneurs riellistes.

M. Evanturel vint à Ottawa, 
quelque temps avant les élections 
locales. Les chefs conservateurs 
reçurent sa visite. Il voulait être 
un candidat conservateur et rece 

de l’assistance sonnante. Il

Prix de l’abonnement
EDITION QUOTIDIENNE

......$4.00.

...... 3.00.
Un an, pour la ville........

“ en dehors de la ville....... COMMERCE AVEC LES AN
TILLES

EDITION HEBDOMADAIRE

, $ 1.00. L'agent commercial du Canada 
aux Antilles, M. John T. Wylde, a 
publié son rapport pour l’année 
1886-87. Le 26 novembre 1886, il 
avait reçu instruction du ministre 
des finances de visiter Cuba, Porto 
Rico et la Jamaïque en qualité d’a
gent commercial du gouvernement 
canadien. Son rapport expose le 
résultat de sa mission. Il constate 
d’atwrd le commerce qui se fait ac
tuellement entre les Etats Unis et 
les Antilles. Nos voisins ont établi 
des lignes de vapeurs, qui font le 
service direct des Etats Unis aux 
diverses parties des Antilles, et 
grâce à ces lignes, ils ont réussi à 
se créer un vaste commeice, tandis- 
que le Canada n’a pas un seul 
steamer communiquant directement 
avec ces contrées. Pour l’exercice 
expiré le 30 juin, 1885, le trafic 
entre les Etats-Unis, les Antilles 
espagnoles, Cuba et Porto Rico, et 
les Antilles anglaises s’est élevé à 
874,492,318. Ce chiffre comprend 
les exportations et les importations, 
M. Wylde constate que le tonnage 
du port de New York seulement 
avec les AntilKs est de 40,000 ton
neaux.

Nos voisins ont donc beaucoup 
d’avance sur nous. Ils nous sur
passent même dans les Antilles an
glaises, où, par leurs lignes directis, 
ils ont exporté, en 1885,pour 8,6,291, 
347 contre une importation de 89, 
884,054. Api es cette constatation, 
M. Wylde rend compte de sa visite 
aux Antilles. Il s’est rendu d’abord 
à la Havane, à Cuba, qui est une 
riche ville de 250,000 âmes. La 
majeure partie de la population de 
Cuba, qui est de 1,250,000 habitants, 
tout en devant allégeance au dra 
peau espagnol, est essentiellement 
cubaine dans ses aspirations, ob
serve M. Wylde. Le cubain cou 
serve et perpétue le caractère de la 
race, et il en résulte un peuple ho
mogène, qui offre un contraste 
frappant avec Vile de la Jamaïque 
et les autres Antilles ang’aises, où 
le nègre jouit d’une prépondérance 
accentuée.

Porto Rico a reçu ensuite la visite 
de M Wylde. C’est, comme Cuba, 
une ile espagnole de 800,000 habi
tants. Son commerce s’est monté à 
830,000,000, en 1885. De là l’agent 
canadien s’est rendu à la Barbade, 
une des Antilles anglaises, passant 
par Saint-Thomas, Us iles Siint- 
Kitts, Antigua, Montserrat, Guade
loupe, Dominique, Martinique et 
Sainte-Luce. Dans la Barbade M. 
Wylde a pu constater le tort que 
nous causait le défaut d’une ligne 
directe de steamers, comme en pos 
sèd-nt les Etats Unis. Les deux 
principaux articles importés par la 
Barbade sont la farine et la morue.

De là M. Wylde s’est rendu à la 
Jamaïque, dont la capitale est 
Kingston.

M. Wylde dit qu’il a été partout 
des mieux accueillis. Les mar
chands lui ont témoigné beaucoup 
d’intérêt à rétablissement de rela 
Lions commerciales plus étroites en
tre le Canada et les Antilles, au 
moyen d’une communication di
recte par steamers avec le Canada, 
promettant leur appui empressé.

Cette communication directe est 
interrompue depuis la retraite, 
l’année dernière, des steamers de la 
ligne Cunard. Le gouvernement 
canadien veut y remédier au plus

Invariablement payable «l’avance.

Toutes lettres, correspondu 
etc. doivent être adressées à

nccs etc. etc.

OSCAR McDUNELL 
\ Ottawa Ont.

BUREAUX ET ATELIERS
US rue St Patrice

111 et 11« rue Susses.

LE CANADA

Ottawa' 3 Déc. 1887

Une intéressante communication 
du Dr. Valade “sur la sciure de 
bois et les microbes.” forcément re
mise à lundi faute de place.

voir
n’y a pas de mal à cela, mais ce qui 
est reprehensible, c’est d avoir fait 
comme le grand roi Dagobert....Les 
culottes de M. Evanturel sont main
tenant à l’envers.....

La résignation de M. Desaulnier, 
député de St. Mau lice, n’a pas en
core été envoyée à l’oiateur.

L’honorable M. Chapîeau et Ma
dame Chapîeau ;sont put iis cette 
après midi pour Montréal. M. Evanturel reçut de M. Mowatt

une protection plus efficace et son 
élection, dans Prescott, explique le 

Depuis, le rédacteur de
M. Ilaird, député du comté du 

Queen, n’a pas encore envoyé sa 
résignation ;& l’orateur des com
munes, comme cela a été annoncé 
par quelques journaux. Sa rési
gnation fut mise après la dernière 
session entre les mains de ses par
tisans, qui refusèrent de l’accepter. 
Cependant, vu le désir de la dépu 
tation conservatrice, cette résigna
tion ne te fera pas longtemps at
tendre, et une nouvelle élection 
aura tout probablement lieu dans 
Queen avant la prochaine réunion 
du parlement.

Nous apprenons avec beaucoup 
de plaisir que M. le Dr. McMahon, 
inspecteur d’écoles de la division de 
Montréal, a pris un mieux sensible

11 est hors de danger main
tenant et ses médecins annoncent 
mémo qu’il sera en élat de sortir 
dans quelques jours.

reste.
“l'Interprète,” prend son rôle au 
sérieux. Il est député du peuple, 
et il se fait mousser autant qu’il le
peut. Son journal a poussé le ri
dicule jusqu'à le représenter comme 
membre de la conférence de Qué
bec, de cet aréopage inspiré par le 
Dieu Mars, M. Mercier, et composé 
des premiers ministres des cinq 
principales provinces de la confé
dération.

“La grenouille s’enfla si bien 
qu’elle creva...”

La chose est arrivée à M. Evan 
turel, et il faut bien enregistrer 
l’événement pour l’information de 
ceux qui ne l’éliront plus.

Mais M. Evanturel a un cauche
mar, et le fantôme, qui le tour
mente le plus, est Vex-député d’Olla-

Un juge d’Halifax vient de déci
der que conduire les chars urbains 
le dimanche n’est pas une “ œuvre 
servile ” dans le sens du statut.

Avis aux puritains d’Ottawa.

M. Louis Fréchette, le poète ca
nadien, fera, le 22 courant, à la 
salle des conférences du Boulevard 
des Capucines, à Paris, une confé
rence sur le Canada Son nouveau 
livre La légende d'yn peuple 
préface de M. Jules Ciaretie, paraîtra 
à la librairie illustrée, le 19 novem
bre.

“1,’Interprète” le prend à partie. 
Il lui adresse deux colonnes de 
mensonges et de sottises, dont l’un 
est une injure pour les canadiens 
français d’Ottawa.

Voici ses paroles :
“Cet honneur nous vient du fait 

que nous ne voulons pas—à l’instar 
des canadiens d’Ottawa—croire à la 
sotte prétention et au coupable 
aveuglement de M. Tassé qui veut 
absolument imposer à ses lecteurs 
de Montréal la repoussante convic
tion qu’il a r, fusé “unanimement 
la candidature à Ottawa” pour le 
plaisir d’aller se faire immoler à 
La prairie.”

L’injure que nous trouvons dans 
c:s lignes est l’insinuation que les 
canadiens français d’Otlawa ne vou 
latent plus de M. Tassé, lors de la 
dernière élection, et que c’est cette 
raison, qui l’a dirigé vers Laprairie.

Nous sommes en position de dire 
à M. Evanturel qu’il foule aux pieds 
tout ce qu’il y a de plus vrai en ma
tière de faits. M. Tassé tût pu se faire 
ré élire à Ottawa, s'il avait brigué 
tes suffrages des électeurs, et M. 
Evanturel le sait aussi bien que qui 
que ce soit.

Le reste de l'article de “l’Inter
prète ” n’est que du verbiage creux 
et ridicule, des mots mal ajustés 
ensemble, tout comme le sont les 
discours de hustings de M. Evantu
rel. Mais en fait de naïveté, le dé
puté de Prescott par accident n’a pas 
d'égal. Lisez :

“Quel est, dit il, l’homme médi
ocrement doué qui n’avancerait pas 
plus vite que M. Tassé, s’il avait 
comme lui le grand organe salarié 
d’un parti au pouvoir entre les 
mains ?”

Mais cher mauvais “Interprète,” 
la grande difficulté c’est d’arriver à 
la direction d’uu grand organe d’un 
parti au pouvoir comme l’est la 
“Minerve. Serez-vous jamais ca
pable d’avancer jusque là '! Voilà 
le point. Et puis, reprocher à un 
journal ce qu’il reçoit légitimement 
en impressions, c’est un comble de 
petitesse et de sotiise.

Nous ne voulons pas, aujourd’hui, 
fatiguer davantage nos lecteurs

avec une

Sur déposition du chef de police 
de Québec, deux dos officiers de 
l’Armée du Salut ont élé arrêtés 
d’après les instructions du maire de 
Québec. On veut obtenir un juge
ment définitif sur la question de 
savoir si l’Armée a ou n’a pas le 
droit de faire des soi ties.

L’ôchevin Rainville, de Montréal, 
l’une des notabilités politiques, dans 
le camp libéral, vient de lancer le 
pavé suivant à la secte castor :

“ Nos chefs savent bien que ce 
n’est pas l’allècbement d’une place 
ou d’une faveur qui attache le sol 
dat libéral à son parti. Aussi, ce 
dernier est il fier, dans son âme 
d’apôtre, lorsque par des places et 
des faveurs jetées aux adversaires 
de la veille, aux indifférents du 
jour, il voit le parti libéral grossir 

rangs de nouveaux adeptes.”
Des faveurs jetées aux nouveaux 

alliés -des places—des jobs—des ci 
rottes 1

M. Rainville finit sa harangue 
par un avertissement qui va faire 
trembler les adversaires de la veil-

ses

le.
“ Nous ne sommes pas souvent 

au pouvoir, dit-il, et quand nous y 
ce n’est pas pour long-sommes,

temps.”

Le conseil du bureau de com
merce de Québec a résolu de de
mander au gouvernement d’Ottawa 
le transport des malles du lac St- 
Jean à Québec et “vice versa” par 
voie ferrée. Les marchands et les 
hommes d’a fiai rent se plaignent de 
l’état de choses actuel.

tôt.
L’initiative privée contribuera 

aussi à cette reprise. Une compa
gnie s’est formée à cet effet. Elle 
porte le nom de “ compagnie de 
steamers d’Halifax et des Indes occi
dentals.” La loi qui la constitue 
en corporation a été sanctionnée le 
23 juin dernier.

Les Antilles se trouvant être le 
marché naturel de plusieurs des 
produits du Canada, et ce dernier 
ayant également besoin d’un grand 
nombre des produits des Antilles, 
il est évidant que la question méri
te une attention spéciale.

U est probable que la ligne Allan 
auia son terminus d’hiver à Balti
more au lieu de Portland, par suite 
d’un désaccord entre la compagnie 
et le Grand-Tronc, au sujet du tarif 
du fret que chaque compagnie re
cevait. La compagnie Allan re
clame plus que le Grand-Tronc n est 
prêt à concéder. Les négociations 
entre les deux compagnies se conti
nuent.

LE NUMERO t $ CENTS.

lot et Demahy l’ont lupportê dans 
la chambre. Del députés qui 
avaient conseillé au président de 
ne pas résigner, ont voté contre lui.

Les théâtres étaient presque dé
serts, hier soir. Les hôtels ordi
nairement achalandés par les étran
gers ont été vite remplis. Les ban
ques ont payé, hier, des sommes 
considérables.

Le comle de Paris avait donné 
instruction aux membres de la 
droite de voter pour le général Sau
cier. Ce dernier s’étant retiré de 
la lutte, le comte a donné de nou
velles instructions.

Le parti et la presse révolution
naires font tous leurs efforts pour 
pousser la populace à la violence.

A l’assemblée du conseil muni- 
cipal, hier soir, il y a eu une dis
cussion orageuse sur l'action du 
préfet de la Seine qui, à la demande 
du gouvernement a fait évacuer le 
passage souterrain conduisant de 
l’hôtel de ville aux stations de po
lice, et donné la clef au colonel des 
g.- -des républicaines. Le préfet ex
pliqua que le gouvernement vou
lait protéger les édifices publics. 
Finalement le conseil a adopté un 
ordre du jour engageant le préfet à 
remettre la clef au syndic au con 
sell et à ne prendre aucune autre 
mesure de protection.

Une curieuse rumeur va à dire 
que De Freycinet a embrassé la 
religion catholique, il y a un an, en 
prévision de son arrivée à la prési
dence.

Machine infernale
Bitlsburg, 3.—Le chef de polii e 

Wier a reçu, hier, par l’express un 
paquet venant do Bainesville, Ohio, 
et contenant, croit-on, une machine 
infernale.

Trouvé mort
Denver, Col. 3.—Le coroner C. K. 

Mc Hatton, un des hommes les plus 
populaires de la ville, a été trouvé 
mort dans son lit, hier, sous l'effet 
d’une dose trop forte de laudanum. 
M. Mediation avait essuyé de grands 
troubles domestiques depuis quel 
que temps, mais on suppose qu’il a 
pris du laudanum pour s’endormir 
seulement.

Pull nrltalcn
San Antouio, Texas, 3.—On aper

cé, hier, un puit artésien, à six 
mil es à l’est de la ville. Le pétrole 
a été atteint a une profondeur de 
300 pieds.

Exemption tic droit*
Washington, 3.—Le département 

du trésor a décidé que les planches 
polies d’un côté, servant à la cons
truction des navires, seraient sur la 
liste des articles admis en franchise.

Arrivage
New York, 3.—Le steamer Celtic 

est arrivé de Liverpool.
Maladie Inconnue

VYoungstown, Ohio, 3.—Jas. Do
naldson, venu d’Europe, à bord du 
steamer “Alesia,” retenu en qua
rantaine à New York pour cause de 
choléra à bord, est tombé malade 
neu de temps après son arrivée à 
Newbedfora, Pens., et est mort 
d’une maladie que ses médecins ne 
comprennent pas. Deux ou trois 
jours après, l’entrepreneur de pom» 
pes funèbres, Duffy, est tombé 
la même maladie.

de

■o-

ETOFFES A ROBES
La grande vaiiété et le choix illimité que 

none offrons en cette ligne ne saurait être 
surpassée. Nona avons attentivement vu 
à nous procurer tout ce qui est nouveau en
fait

D’ctoffes a Robes
et il est impossible de concevoir rien de plus 
complet. Il est superflu d’ajouter que les 
prix sont des plus avantageux. Si vous dé
sirez épargner de l'argent, ne manqnez pas 
de venir nous faire une visite * benne 
heure et vous procurez ce qu’il y a de 
mieux à votre choix dans tous les dépar
tements d'après nos prix les pins réduite.

Ne craignez pas de nous accorder votre en
tière confiance et vous vous convaincrez que 
l’on peut épargner de l’argent non-seule
ment dans un seul département mais que 
c’est général dans chaque branche, dans la 
plus large acception du mot.

N. B.—La merveille du jour. Nos

I

GANTS DE KID
De 45 cents, à quatre boutons, des couleurs 

les plus nouvelles.

MAGASIN A BON MARCH*
L’établissement par excellence pour la con

fection de Robes. j

Dupuis <& Iff olin
Ottawa, 19 Nov. 1887-da.
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e le fusilprés du cœur ; heureusement qu 
n’était charge qu'avec du plomb.

crois pas la blessure mor 
gré que Giroux soit très souffrant.

M. Charles Berk et moi l'avons descendu 
hier à la Ferme Rouge, 12 railles à travers 
le bois ; ce n’etait pas très agréable ; im
possible de se servir des canote vu la
8 Nous espérons que ce monstre sera puni 
comme il le mérite.

Groulx est en route pour la Chute.
Agréez, etc.

M. Denis Brunet. On disait cependant que 
M. Dolphis Lebeau était malade. Il s'est 
cependant occupé d’élection comme à l’or-

Jules Fauchon, cultivateur, de l’ile 
Perrot—Je n’ai pas rencontré M. Dolphis 
Lebeau avant le jour de la votation, .lu 
m’en allais voter lorsqu’il m’a abordé en 
me disant : Jules, j’espère que lu vas voter 
pour la bonne cause.

Augustin Lefebvre, jour 
Sainte Anne—Je ne me suis pas
activement de l’élection de MM. Boye .. , _
Prévost. J'ai vu M. D. Lebeau le jour L. N. Fortier.
du la votation. Il était en voiture. Il —De plus, on devra amender au plus têt 
,,,adil : .Te suppose que tu la loi concernai.! la propriélé du bois de
-.lieras pas, en même temps. Il m a offert , |eg ]oU <e^ colona, h faut né-
,1e me conduire dans sa voiture, j ai refuse ceml|rement Vo„ revlenneà l'ancienne 
80Aw°,.x-e"n„,'.t-z«=-r ciiiiîvnfpnr de Sainte loi établie par l’honorable A. N. Morin,Alex. F he\ o t, c nnnr un cln-f (iui ret ranche des limites tout lot concédé
Anne. M. D. - P ■ . aux colons, et permet à ceux-ci d’exploiter
i2n‘ pour'leur^oprè^u'sagè’ -537 SXZZS

| ^stâlvssssjsi^
Riiois Vinkttk. Je ne me rappelle rien. l IO‘- — ,

Cvtle élection est comme un rêve. ! wentwortn
M. Bisaillon présente alors à la cour j La nouvelle addition que l’on vient d’a

une motii.n pour introduire une nouvelle [jouter au corps principal de l’orphelinat 
particularité au sujet d'un acte de corrup jest terminée. Elle a 85 pieds de long sur 
tion qu il v ent d'apprendre. Il fait lect re 40 de large.ee qui fait que tout l’orpheli- 
de deux affidavits, le premier signe d'un nat agricole de Wentworth a actuellement 

Brunet, que l'a- 300 pieds de façade. Il y a la dus classes 
Boyer, dans Sainte- j pour les enfants, fille et garçons ; de 

Dolphis Lebeau. a i tus dortoirs, une chapelle, de spac 
sujet d’une ancienne I salles à dîner ; des boutiques où l'on ap- 

davit que l’avocat a | prend les divers métiers de menuisier, 
même, atteste qu'il a revu le té- forgeron, cordonnier, etc,, etc.
• de Denis Brunet dans la inati- Bref, Cet établissement encore à son état 

tuête. d’enfance, est cependant l’un des plus
cordée et le témoin en complets en s--n genre de la province. Il 

est en outre par l’objet qu'il se 
l'instruction et l'éducation à la 
des orphelins.—l’un des plus remarquai 

e la charité chrétienne puisse offrir 
miration à ceux qui savent 

dévouement au salut, des âm 
temps qu’au soulagement des

Departement des finances
Comme l’état financier annuel ne sera 

pas prêt avant le 15 janvier prochain, je ne 
suis pas prêt à dire quelle sera la position 
financière exacte, mais les contribuables 
auront la satisfaction d'apprendre que l’ar
gent a été judiciairement employé à des 
travaux d'un caractère durable, et à des 
améliorations permanentes d’une grande 
nécessité.

Aqueduc
Notre système d’aqueduc a été grande- 

t étendu dans le cours de l’annee.O» a 
pose neuf milles en longueur de tuyaux 
principauxettroismillesde services,et l’on 
a ajouté quarante neuf borne fontaines.

Ces extensions augmenteront le revenu 
uel pour 1887. de près de f.%000. Le re

venu total pour 1887 perçu jusqu'à présent 
s’élève à $109,486. ,

L’agrandissement du château d eau a«*té 
commencé et sera complété l’année pro-

DEPEA PROPOS D’AtiRIClîliTPRE y avoir de temps perdu pour lui eu aucune 
raison, que le soin et le travail qu’il donne 
à nos exploitation agricole représente 
pour lui un capital qui peut lui rapporter 
cent pour cent.

% TAPISSERIE !telle mal-voisins desL’agriculture chez 
Etats-Unis doit être dans une ère de pro- 

le nombre de8grès, si l’on en juge par 
reunions agricoles qui ont eu lieu ;• Chica- 

20- associations dont
Agriculteur.

Tapisserie de manufacture An
glaise, Française, Japonaise, 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, à des prix 

variant depuis

Bgo durant ce mois 
chacune avait pour but h

prinripa 
hier soir

L'élite 
V JTOU8 et

monstra

une spécialité, y 
mblées régulières Dans 

traité <les sujets les

nalier, de 
occupé 

r et NCONTESTATIONS D’ELECTIONont tenu leurs Aces réunions on y a 
plus pratiques et les plus importante ; les 
unsavaient pour but l’élevage des bestiaux 
en général, les autres les produits de la 
ferme. Toutes ces associations sont floris- 

d'elles entr’autres a actuelle-

«3COMTE DK VERCHERES 
quête dans la cause de l’élection con

testée de Vercheres, s’est continuée hier, 
devant l’honorable juge Loranger. M. 
dore représente le requérant avec M. Cor- 
nellicr comme conseil. M. GeoflTrion r 
sente le defendeur. MM. Lussier et 
nard sont présents. Plusieurs témoins sont 
entendus.

L’en Bq
tTMa O 4 Cïs LA PIECE EN MONTANT cal. félic 

la mani< 
son dép« 

Cette i 
meilleui

’V"fier
ment $17,500 en caisse. Chose qu on ne N Je puis assurer que mon as

sortiment est dix ibis plus com- 
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

Ivoit pas dans notre province, aucune 
n’est subventionnée par le gouvernement. CM =«

JkrEmie Lacoste, cultivateur de Sainte 
Julie. J'ai voté à l'élection du 14 octobre 
1886 au poll No 2. Sainte Julie. Mon nom 

nue sur la liste des vota 
ncontré M. Lus*’ 
chez lui, avec ___

Conjointement avec le president et l'in
génieur de l’aqueduc je suis entré en né
gociations satisfaisantes avec le ministre 
de l’Agriculture pour l’extension de Vaque 
duc jusqu’à la ferme expérimentale. Ces 
négociations ont été ratifiées par le con
seil, et le service de l'eau est maintenant 
complété, le gouvernement ayant payé la 
moitié des frais encourus.

Le revenu de cette source sera d 
moins $400 par année, avec augmen 
annuelle probable outre le revenu inciden
te! provenant des consommateurs sur la

f
cunat Bt

poi
est mentio 

de la
dit Pariseau. Je n'avais jamais été chez lui 
avant. M. Lussier n’y était pus. Sa femme 
nous a dit. d'aller chez le Dr Geoffriun. La, 
Pariseaua demandé à Geolfrion s il pouvait 
lui prêter cinquante piastres. M. Geoll'rion 
dit qu’il ne pouvait pas en prêter dans le 

ment. Il a fait entrer Pariseau dans 
une chambre et lui a parlé en particulier. 
Je ne suis pas entré dans la chambre et M. 
Geotlrion ne m'a pas parle à part. Je lui ai 
dit que je n'avais pas ati'aire à lui. Je von 
lais voir M. Lussier pour un petit compte 
qu’il me devait. M. Geoffrion nous a lait 
prendre un verre de boisson. Chez M. 
(ieoll'rion il n’a pas été question d’élection. 
Je ne suis aile chez M. Geotlrion que cette 
fois. Il m'a dit qu'il verrait M. l.i 
tâcherait de régler mon compte 
retourné ni chez M. Lussier ni c 
Geoll'rion.

nts pour 
uer la veille 
Louis Dalpé 

lui

Le dernier dégel a fait grand bien à nos 3!J’ai re
cultivateurs vu le manque presque com- 

Sans la Quebe 
cou ron m 
à dix hei

du journ

Quebe 
a renvoy 
l’élection 
requéran 
prendre <

1plet d’eau dans nos campagnes 
douce température de la semaine dernière 
la rareté de l’eau, cet hiver, aurait été sj 

rien vu de sembla.

•its
il d Wm. ÏÏOWBélectedTNlu nom de 

gent avekp de M. 
Anne, le mardi

é d intimider nu 
; le second affli

tat
cid Edifice Howe, rue Rideau, et 393 

rue Cumberland.
grande qu’on n’aurait 
blé au Canada. Il parait que nous n’étions 
pas les seuls à souffrir de cet état de 
choses : Dans certaines parties des Etats* 
Unis on a creusé sans résultat marqué des 
puits de cent pieds et plus de profondeur 
qui ont coûté de $250 à $300. Puisqu’il 
en est ainsi le cultivateur soucieux de ses 
intérêts devrait de préférence bâtir sa 

et les autres dépendances de la

dette 
signé 
moignagi 
née précédant 1 'em 

La motion est

Bq

B C/2Télégraphe d’alarme
Le système de télégraphe d’alarme pour 

le feu a été etendn, cette année, jusqu’à 
New Edinburgh. Il y a actuellement en 
lout OU boites. 12 cloches, et 35 milles en 
longueur de fil télégraphique. Le système 
adopté récemment de tenir les clefs dans 
des boites couvertes en vitre a été trouve 
d'une grande commodité et fouclioune 
avec satisfac

dé!question est appe propose

0 i 
u !!p=î

G. PHILBERTSables

apprécier le 
es en même 
misères bu-

Dknis Brunet, menuisier, de Sainte- 
Anne. J'avais droit de vote a cet te élection.

Lebeau n’est pas venu chez moi peu ‘j, 
..an!, celle interva le. J’eus affaire a aller “ 
au magasin de Doiphis Lebeau un soir, 
quelques jours avant la votation. M. D. 
Lebeau après (pie j'eus fait mes ach 
appelé dans I ■ fond du 
demande

Quebei 
l’armée ci 
de compt

l’associai
cusatioi

instrume

trat Chai
Son Hoi

M.
dai 1

l’ez” XL
.r IMPORTATEUR

t.............. . et T”: Arundel
urqui je voterais. Je lui dis Les Pères de la Co 
ais pour M. Prévost et il m’a autrement dit de l'Ori 

Tu sais que tu me dois $25 de Wentworth viennent 
ips et que je ne t’ai jamaisfaib truction de 80 pieds destin 

si tu votes pour mon parti, tu | rie, de grange et d étable, et 
pas plus à l’avenir, mais si tu toutes les améliorations mode 

encourages l’autre parti,je t’avertis que tu remarque entr’autres une pompe 
peux t'attendre à bien des choses. Je ne et aspirante qui amène 1 eau d’u 
suis s’il y avait d'autres personnes dans le grande distance, 
magasin. Je ne racontai pas cette couver- “C’est un bâtiment m 
su tion a mes amis, ce n’est qu’hier que j’en quelqu’un, construit presqu’au 
ai dit un mot a mon voisin lorsque j’ai bois et qui, pourtant, peut, êtr 
reçu de l’huissier le subpoena. aux dépendances agricoles les

Alfred Brunet, cultivateur de Sainte pjan 
Anne. Je connais très bien Dolphis Le Canada 
beau. Il est réputé un dus chefs du parti 
liberal dans Sainte Anne. Il est venu chez 
moi la veille de l’élection et m’a demandé 
si j’étais pour le bon parti. Je ne lui ai pas 
répondu.

Antoine Desj 
Sainte Amie. Je connais J 
Quelques gens ont dit qu'il 
pendant 1 election, je

1.ferme,près d’une source ou d’un ruisseau, 
quand bien même ces derniers se trouve
raient au milieu de sa propriété-, au lieu de 
se fixer sur le chemin du rot,loin de l’eau. 
Combien de nos cultivateurs pêchent sur

unpagiiie de Marie, 
phélinat agricole de 
de bâtir une cens

ée à servir d’écu- 
pourvue de

foulante 
ne assez

Louis Lussier, culti 
Julie. J’ai rencontre 
Julie, durant l'électi 
chez moi. Il m'a parle un peu 
Il in'a dit que Dalpe dit Pt .. 
demandé de l'argent

leur, de Sainte- 
ier a Sainte-

ux. 'il 
er Dalpe 
demande

XLL Marches TAPISSERIESuLa charge d’inspecteur des marchés a été 
abolie, cette anuee, et la garde des mar
chés comme la collection des loyers dé

férées au département 
uvel arrangement a 
diminué considéra-

misères,ïïLu AMERICAINES, ANGLAISES ET 
ECOSSAISESni en pre

était doute 
rencontr 

iin, et qu’il lui avait 
■ pour lui.

~ E-snen aurasargent a empru 
il, et je puis lu

croyez-vous qu'il travaillera poi 
lui répondis que Dalpé était d 
m'a dit qu'il venait de 
dans le chein 
de travailler

taux ont ete trans 
de la Police. Ce no 
donné satisfa 
Mentent les d

Protection par la Police
H

. S s
Quebe 

naire ou

lieutenan

démonsti
donnant
l’institut:

ctiou et 
épenses. Coin des rues Dalhousie et Saint- 

Patrice, Ottawa
(deodèle, nous 

esuu’au mili

ces agricoles les plus 
Jellies paroisses. Il ci

. centres 1> 
renferme dans 

de bâtisse l'écurie, l’étable.

1.Voulez-vous savoir l'étendue de terrain 
planté de vignes en France ? Voici ce que 
dit à ce propos un journal de Londses :

“ Le France, malgré les pertes énormes 
causées par la phyloxera durant ces der- 

années, occupe encore le premier

Si vous m’honorez de nouveau de votre 
confiance, je favoriserai la construction 
d'une nouvelle cour et station de police 
près de l’hôtel de ville. U a été constaté 
que la station de police «quelle est irn 
pre au point de vue sa aire et pour 
très raisons. Le loyer que l’e 
edifice actuel coin 

sur le coût d'uni 
En vue de 1 ex 

tes de la cité, je

de Va rennes.Eue Malo, cultivateur, 
J’ai été à l’emploi de M. L 

durant 1
S3nos vieilles paroisse! 

suivi aux Etats-Uni 
et un peu dans les 
de la province. Il

assorte qu’on n’a pas à en sortir 
les animaux.

' i de temps et de four- 
meine temps qu'une commodité 
able pour les garçons de ferme

CEINTURE.
TAPISSERIES.

PEINTURES PREPAREES, 
HUILE,

lier comme 
élection. La veille de 
nduit â Sainte Julie, 

itré Louis Dalpé dit Fa
des fossés. N'o

4-. fc E 

s s
es plus

votation je 1 ai co 
Nous avons rencot 
riseau, qui faisait 
mes arrt

la
le même co 
la grange, e 

soigner
est une économie

paie pour
meres
rang dans le monde entier pour l’étendue 
de ses vignobles 
prend une superficie de 5,000,000 d acres 

donnent des vins

us solu
tés et nous nous sommes mis â 

parler d’élection. D'une parole â l'autre. 
M. Pariseau s’est plaint de ce qu'il était 
dans le besoin. M. Lussier lui a dit qu’il 
lui aiderait bien si c’était dans un autre 
temps, mais qu’il ne pouvait rien lui don
ner ni lui rien promettre. Il ne lui a lias 
demande de travailler pour lui, mais il lui 
a dit de voter suivant son opinion. Je ne 
me rappelle pas si, dans leur conversation 
il a été fait allusion à une conversation 
antérieure. Le même jour on a passe par 
chez Louis Lussier auquel nous avons 
parle. 11 n’a pas été question de Pariseau. 
M. Lussier, le candidat, n'a pas (lit qu’il 
«•tait un prêteur d'argent. Ces faits là, je 
les ni racontés d'une maniéré différente a 
M. Bernard, parce qu a lors, je n’étais pas 

eut. J'ai dit que l'histoire ra- 
par Pariseau «tait vraie, mais je la 

fausse. 11 y a quinze jours, 
je suis venu ici pour rendre témoi 
g n age en cette cause, j’ai rencontré 
ici MM. Bernard, Pariseau, etc., et j’ai dit 
comme eux a la veille de prêter serment. 
Depuis ce temps, je ne me rappelle pas si 
M. Lussier m’a parlé du témoignage (pie 
j’allais rendre en cette cause. D'autres ont 
pu m’en parler,mais je ne me le rappe 
Après l’élection,j’ai vu un malentend 
M. Lussier, au sujet d’un petit compte; 
nous avons été quelque temps sans nous 
parler. Mais c’est revenu maintenant, 
vois souvent M. F. X. Choquette, avoc 
de Montreal. Il m'a parlé de la contes 
tion. Je lui ai dit que je pensais être te 
molli, mais que j’aimais mieux pas l’être, 
parce que je n’ai pas le moyen de perdre 
mon temps. Je connais J. B. Thomas, de 
Sainte-Julie. La veille de la votation, 
nous sommes arrêtés la M. Lussier et moi. 
Nous avions de la boisson dans la voiture, 
dans ma valise. M. Lussier a sorti la bou
teille de whiskey, et nous en avons pris 
chacun un coup. Après cela, nous sommes 
arrêtés à trois ou quatre places, dans 
Sainte Julie, et dans Belceil â trois ou qua
tre places. Chez M. Thomas il a été ques
tion (l’élection. Thomas a dit à M. Lussier 
que tout allait bien. Au comité de Varen- 
nés, je n ai pas vu de boisson, mais on a 
passe des pommes. C’étaient les employes 
de M. Lussier qui passaient les pommes.

T m nsrjuest ion ne- 
fois des pommes. Cl

gr 
pour

qui**n’ont- pas à voyager durant 1 
heures de la journée, d'un bâ 
l’autre, par les plus 
l’année.’’

> ^ MASTIC,
noitviï-e construction, 

tension probable des lir.ii- 
suis favorable à l’adoption 

uille. Aecom- 
evins. j ai visité la 
quelqtii s mois, et 
p en vogue dans 

au courant de tous 
la confiance que ce 

;e dans

Québec 
arrivé hit

lard nomi
Slnïïü.:
croyant a 
enfoneé S' 

Michel

placer coi

et de les i

river plus 
lieu de pa 

Mal heu

et s’est ne 
l’accident

bureau de 
“•“gl
dant miei 
chevelure 

Il appel

Cette étendue coin- cultivateur de 
M. D. Lebeau. 

était malade 
ne puis dire le con- 

je sais qu’il a circulé comme 
les élections précédentes. 

Ambroise Lauzon, reutier.Sainte-Anne. 
.le connais bien M. D. Lebeau, c’est le chef 
du parti libéral dans Sainte 
maire et marguillier de la place. Pe 
le temps de 1 élection il m’a deinan 
signer une réquisition de M.

Anne.—Je

H. PINCEAUX.
VITRES. Ere.N 1de ferme 

huit à dix ysteme de police en 
pagné par plusieurs éch 
cité de Hamilton, il 
j'ai exami 
cette cité, 
les détails, j i

plantés en vignes qui 
les plus renommés. Parmi les crus cé
lèbres, il faut citer ceux du Château- 
Lafitte, Mouton Rothschild, Latour et 
Château-Margaux." Chose remarquable, 
les vignes qui produisent ces vins déli
cieux croissent dans des terrains excessi-

timent 
mauvais temps di

— M ^ "E
[H d 5 \

f 03 1Zj S ^ 5
r* b g s 

K e

ARTICLES DE PEINTRE EN GENERALne le sy 
M’étant

ai acquis 
.donnera avec avautag

u, < 
An Hrm LA MAIRIE s-, stènie 

Ottawa.
ZAnnexion

omité ayant cte nomine 
l'opportunité d'annexer à 

environnants. 1
,1POUR 1888Ces terrains n’au-

! y

vement rocailleux, 
raient presqu’aucune valeur s’ils étaient 
situés au Canada par exemple, tandis que 

les bords de la Gironde et de la Ga-

pour co 
la ville les 

en même temps 
que pour faire une nouvelle distribution de 
quartiers, son rapport est maintenant de 
vaut le conseil pour discussion et adop

\lUn c 

districts
ur. Sainte 
me depuis

vingt ans. Je connais comme chef du 
parti liberal MM. 1). Lebeau, le notaire 
Chaurvt et Alphonse Kobillard. M. Dol- 

s Lebeau a ci real 
.oiture, allant de pl 
ça et là et c’est 
tion qu'il 
journée.

Séraphin Lahai»
Laurent.—Je suis 

que j 
. Per

auuiers, cultivate 
-meure à Sainte-Ai iS

sous serin

Aux Electeurs î Cité d’Ottawa 3 Cliemin de Fer dn PacifiqueH
ronne ils se vendent à des prix qui varient 
de $500 à $2.000 l’acre.

ucoup avec sa 
en place, arrêtant 
le jour de la vota 

chemin toute la
Usurtout 

a été sur le
Iteglemeiit*

T° 3 i !Par résolution du conseil, la codification 
glements de la cite a été entre 

et se poursuit maintenant ; tout contr 
ble qui a les intérêts du la société à cœur 
approuvera la dépense faite en rapport 
avec cette réforme d’une si grande utilitt

Parus et ponts

11 parait que pour faire du bon beurre 
il faut avoir la main froide. Une personne 
qui aurait les mains froides comme le mar. 
bre serait celle qui réussirait le mieux

Mesdames et Messieurs,
Il existe dans Ottawa comme dans d’au

tres grandes villes de la Confédération.une 
coutume respectée par le temps d'accorder 
au premier magistrat de la cité un second 
terme d’office.

Dans la courte 
n’est presque pas poss 
tant qu’on le voudrait. Je vie 
demander un renouvellemen 
fiance que vous m 
accordée en janvier.

L’année dont la fin approche rapidement 
plie d'évènements très importants 

et a vu oopérer de grands et rapides déve
loppements dans le progrès et la prospérité 
de notre ville.

La céli

e, cultivateur.de Saint- 
ailé voter avec un de 

avais fait monter dans 
l'sonne ne m'a payé et je 
J'ai conduit cet électeur de 
yer est venu une fois dans 
- ne lui ai pas parlé, 

h » y i it, charpentier, Sainte Anne, 
■lecteur et j'ai voté a l’élection 

bre. Dolphis Lebeau 
rler. c’était le 
cinq heures du ma 
disant : Tu

TABLE HORAIRE

> P
i s

lie pas. mes amis 
mu voiture, 
n’attends 
mon clu l 
le village i 

J a mi: s B

r. I l.os convola quittent la gare UNION comme5

8*Je PSpour faire du bon beurre. Avis aux per 
qui ont les mains chaudes de tenit

tou•Pour Montreal, Trois 
Riviereb, Quf.iec, 
Saint-J kan, Halifax 
et tous les points à 

. l’Est.

en questi 
(Tétai 

qu’il 
de l’eu 
jusqu’i

Une eue 
verdict de

période d’une an: 
ossible d’accompli

““de0?»
avez si généreusement

née il 4.30 A. M. 
8.25 “ 
4.30 P. M.

Xi 0at. Je suis favorable à l’établissement de 
parcs dans les parties Est e: Ouest de la 

nous l’autorité de "l’Acte des parcs 
d Unt-ario,” ut cela à une date piocbainv, 
alors que l’on peut acheter le terrain n rai
nent et non pas au pied. Je suis fol lement 
en faveur d'un pont interprovincial sur la 
riviere Ottawa, et d’une gare centrale de 
chemins de fer pour tous les chemins de 
fer actuels et projetés. Le projet est d une 
très grande importance et devrait être ap- 

d’une maniéré tangible par le gouver- 
t fédéral comme par les gouverne

ments d'Ontario et de Québec. Je ferai 
mes plus grands efforts dans ce sens, si je 
suis élu.

Bonnes
près d’elles, lorsqu'elles font leur beurre, 
un seau rempli 'l’eau à la glace dans le
quel il faudra plonger les mains de temps

A ^ =s-

, H

S é 1 ü

fis d octo
venu qu’une fois me pa 
de l’élection. Il vint a 
tin, me réveille

t i
'SS,

înt de l’élee- 
{ Je ne lui 
partit près-

r en me 

delt

"Sms activeme 
r pour nous 

réponse et il
à autre. l'I’our Kingston, Peter

troit. Buffalo, 
city, Chicago et tous 
les autres points à 

. l'Est.
Je lisais l’autre jour sur le journal le 

Nord que M. Dawus de Lachino, avait fait 
don à M. Labelle, curé de St Jérome, 
d’un magnifique taureau jersey qui doit 
être envoyé dans les paroisses du nord 
du comté de Terrebonne Pour apprécier 
les qualités de cette race sous le rapport du 
beurre, le fait suivant ne manque pas d'à- 
propos.Une vache jersey dans le comté de 
Sussex, Angleterre, a donné cette année 
676 lbs. de beurre, un peu plus de 10 lbs. 
de beurre par semaiue.En 1886 elle a don. 
né 514 lbs de beurre Colons du Nord 
profitez de la bonne fortune qui vous est 
offerte pour améliorer vos races d’animaux.

Nourrissez vos bestiaux à des heures 
fixes, variez leur nourriture autant que 
possible ; il y a de très grands avantages 
à leur donner la paille et le foin hachés ; 
d’après plusieurs autorités en agriculture, 
il y a une économie de 12 a 15 pour cent 
à donner le foin de cette manière aux che
vaux et de 25 ù30 pour cent pour les bêtes 
à cornes et les moutons. Les navets, les 
betteraves hachés donnés une fois par 
jour aux bêtes à cornes,contribuent beau
coup à les entretenir en bon état. Les 
patates sont meilleures qne les navets 
pourvu qu’elles soient données cuites ; car 
les patates crues sont d'une digestion 
difficile pour les bêtes à cornes et les 
chevaux.

De-
Bay11.30 A, M. 

11.00 P. M.
r\

"i: kr Théoret, aubergiste, Sainte- 
Amie J’ai voté à l’élection. Je connais 
bien M. Lebeau : il s'est occupé beaucoup 

l'élection comme d'habitude. Ni lui, ni 
comité ne m'ont demandé de traiter les 

électeurs. Seuls M. Morisson et M. Leduc iàwa 
oui fait pendant ce temps un petit compte 
qu'ils m’ont soldé depuis.

ee du jubilé de 
s ont duré deux jours 

grand succès ; ces fêtes 
occasion de grandes réjouissan- 
lvment pour les citoyens d’Ot- 

habitants des

éhratio» cet 
dont les fêtes

à Ottawa, a eu un 
ont été une 
ces non sen

IPU>ien $ ° 
-C-o

„ ,, f Exprès, local pour Al-3.30 P. NI. | «SBS3ÏÏS5» 
12.01 MINUIT I Rraro’et’anl res’ * L H

/Pour Port Arthur, 
j Winnipeg,Victoria. 

Vancouver, et tous 
les points sur la oôie 
nord-ouest du Pad-

£ GQ O
hz ^ • -d
% C |

HsEi
u se s 
pN $

H "
es '--------r

mais aussi pour les 
cts circonvoisins. O San Jo! 

rez qui pu 
condamna 
un de se 
dans une 
d’hui à l’ii

Pont de la rue Somerset
En conséquence des developperne 
ides de la partie sud des quartiers XV ci- 

ton et Saint-Georges, l'action du con- 
a été attirée sur la nécessité d’un pont 

sur le canal Rideau, faisant suite à la rue 
Somerset. Si je suis de nouveau placé dans 
la chaise civique, je ferai 
auprès du gouvernement 
ce pont soit construit a une date rappro 
chee.

de Sainte- 
Lebeau ^et

it circulé de part 
uis dire quels sont

\ II.Il AM C’RKVIKR, agent, 
ne—Je connais bien MM.

t. Ils étaient reconnus com 
agents de M. Dover. Ils oi 
et d'autre, mais je ne p 
les gens qu’ils ont visites.

ie Leduc, marchand, de Sainte 
e connais M. Lebeau, il s’occupe 

coup dVieetion. Je sais qu’il était à la 
du comité établi à Sainte-Anne. Il 

tous les soirs. Je 
ier dans ce comité, 

provenant 
ces caries étaient destinées 

Elles étaient sur la table.

Exposition permanente
An 
Cliaun 12.01 MINUIT ;L’exposition provinciale qui s’est tenue 

ici cette aimée, a eu, en définitive un ré
sultat satisfaisant pour tous, et a contri
bue à diriger l'attention de nos coucl 
toyens, en faveur de la fondation d’u 
exposition industrielle permanente à 
tawa. Une grande partie de V 
liminaire a déjà été entrepris, et « 
criptions pour un montant de 
$800,000, sont déj 

Si je suis de nouveau 
confiance, je ferai dans l'av 
fait dans le passé, c’est-à d 

rat le con 
fai

Un n a passe qu une 
îacun en a eu une. 

suffi d’une pomme pour 
umain.

:offrion—L’acte électoral n'exis
tait pas alors.

M. CORNE1.LIER—Tel que vous l'inter

Joseph Cardin, menuisier, du v 
de Varennes, 83 ans J'ai voté à l'élection 
en question. J’ai été chez lui une fois du
rant l’élection, pour un petit ouvrage de 
menuiserie qu'il voulait me faire faire. Il 
m’a demandé si je voterais pour lui ; j'ai 

que je n'étais pas décidé. Je lui ai de- 
ndé du foin pour mon fils, deux vma 

gcs. J'ai voté, mais je n’ai jamais vendu 
mon vote pour du foin, ni pour de l’argent.

Eugène Saint-Georges, cultivateur,de 
Varennes. J’ai voté à l'élection en ques 
tion et j'ai travaillé de moi même pour 
M. Lussier. Je ne l'ai pas vu ailleurs que 
sur les hustings. J'ai rencontré J. D. 
Gi-offrion.de Varennes; je l’ai mené à 
Sainte Julie pour voter. Je -uis allé le 
prendre de moi-même, ("est le seul dec 
tour que j'ai conduit. Je n'ai pas été payé 
pour travailler à l'élection. Je n'ai reçu 
aucune promesse.

J. B.Thomas,cultivateur 
J’étais électeur et j’ai voté 
allé voir M. Lussier dur 

le Dr Geotlrion où 
ne m’a parlé de ni 
avait l'habitude de 
qu'il a été candidat,
M. Lussier ne m 
vailler pour lui.

ÏSf

1
t

e le genre h
l.i

Louisvi 
violence à 
ron un^tie

très dittic 
tructeur.

se réunissait, presque 
n'ai rien vu de particul 
hormis certaines petites cartes 
de M. Boy 
aux électeurs, 
où chacun en prenait pour soi ou pour ses

an comité

nions. L 
suis rei

H 7.00 A. M. jp'ï,0r^Mr^ou.N,17. 
3.15 P. M. | Kw.Ÿo,T r£u“d*M. Gl

ote fédéral' pour queouvrage pre- 
des sous-

ire que je don- 
cours possible pour favo- 

re réussir un projet si louable.

O
a assurées. Institutions <le charité et d’édu

cation
me d’office, je me 
:é de promouvoir les m 

de charité et d’édu- 
élu ou non,
toujours tn

honoré de v 
enir connu Le nBillets d'entier parcours, tables horaires, car

tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus au bur
rue Nparki.

Nbw-Yc
ochainndant mon ter 

‘'‘des
Pe des billets ae la Cité, No 4‘2

ble
lierai t( 
riser et eut cllurc 

, institutio is
cation de la cité, et que je sois 
ces institutions trouveront 
moi un veritable ami et defen

Clubs athlétiques

ET. charpentier, de Sainte- 
ne sms allé que très peu souvent 
. M. D. Lebeau s'agitait et par 

lecteurs à ses opi 
quatre fois que je me 
•. j’y ai toujo irs ren-

§J. F. PARKER.
Agent des Billets et des Passagers de la Cité. IAméliorations

i améliorations
par le bureau des Travaux ont été 

caractère durable et permanent. En 
la nomenclature :—

dit tées se__
cher la pu 
l’époque v

amener les é 
es trois ou 1

ndant.Toutes les 
l’annee

pe D. McNICOLL.
Agent général des Passagers. 

LUCIUS TURTLE. 
Gérant des Passagers, i

idu au con
contre M. D. Lebeau.

Isaïe RICHER, de Sainte Geneviève, est. 
ensuite appelé à la boite pour identifier M. 
T. Cardinal.

La c 
à IDA 1 A j= gj CX2

H At S3
k3 1 ^ i CI1ENIN DE FER

< S PCS i “CANADA ATLANTIC”

Les diverses associations athlétiques de 
iiinueront à avoir ma 
et mon appui.

Milles. Nbw-Yc 
Herald di 
anglais * 
cisme,

la cite ont eu et coi 
coopération cordialeChemins macadamisés 

Chemins en graviers 
Nouvelles rues ouvertes 
Trottoir transversal de 

pouces .
Trottoir trn 

pieds lin 
nit aux Cliau 

Sept traverses en granit

8.61

il y
d. Ils’ajourne jusqu’à mercredi, le 7,

leures.
set nivelées, 

six pieds 3
l.>7 Département sanitaire

Dans le cours de cette année, le départe
ment sanitaire de la cité a été mis sur un 
meilleur pied par la nomination d un ins- 

cteur sanitaire pratiqueront les dev 
ie surveiller les ouvra

oûls des édifices pu- 
et de faire res

ires

mm
2.21COMTÉ DE LAVRÀIRIE

L'honorable juge Mathieu a renvoyé, hier 
matin, la motion de M. Préfontai 
faire rejeter ou modifier les artic 
(le faits produites par le requérant dans 
le procès en invalidation de l’élection de 
M. Goyette.

Lacour déclare que ces articulations de 
faits sont plus précises que celles qui 
etc produites dans la plupart des contes 
t-lions d’élection actuellement soumises 

tribunaux. L'enquête commencera 
prochain.

New-Yc 
i ri g t on 
XVashi

d’un conu 
un des ba 
que les c 
diners de

gociationt 
trouvées 
en faveur 
pas faire 
présent.

Il est pr 
annnonce

Nkw-Y( 
ington à 
l'impressi 
chcries ti 
prochain, 
paroles d 
déclar 
sa ires in 
dans leur 
que les r 
veau trait 
être favor 
d’obtenir 
composé i

4-nsversal de 8 pieds.......
res de pavage en gra- 
dières............................

0.37 a I161ne. pour 
illations ges dePC

spéciaux sont - 
plombier ci h 
biics et d

■.deSainte Julie 
. Je ne suis pas 

ant l’élection. Ju- 
le notaire Lesage 

M. Lussier 
traiter, mais des

rares privées 
i les règleme

Département du feu et de 
l’éclairage pecter auss‘

dans les environs, dans un
*>tj’aWisité Montréal pendant l’été et j'ai 
examine les incinérateurs eu opei 
je suis élu je favor' rai l’établissdment 
d'un incinérateur dû ns lequel toute ma 
tière offensive et dangereuse pourra être 
détruite.

Je suis en faveur d'adopter dans -es 
tricts les plus p- uplés le système d’enl 
ment des bourbiers de cour. Le vo.it de 
voitures à cet effet ne serait pas excessif, 
tandis que le bienfait qu’en tirerait la 
santé publique sciait incalculable.

La construction de nouveaux ego 
progresse d'une manière satisfaisante

SS de sûreté
possession de ma charge en 
e comité du feu et de l’éclai 

les négociations déjà

pour la construction et l'équipe- 
une station centrale pour le feu, et 

n don de $15,- 
ent. Des plans 

rat accordé. A la

En prenant 
rapport avec I

coinniviicees a (i-3 .
il ne m’a plus Ira 

ais demandé de tra
♦%

Je termine par quelques suggestion en 
rapport avec la saison qui commence :

C’est le temps de voir à ce que tout soit 
en ordre et prêt pour l'hiver. Voir si l’é
table et l’écurie seront assez chaudes pour 
les grands froids de l’hfter. C’est le temps 
de battre les grains et de les mettre eà 
l’abri de la vermine ; de remiser les voitu
res d’été et les instrumente aratoires ; 
d'engraisser les volailles pour le marché. 
Pour réussir à engraisser ces dernières, il 
faut les enfermer dans un appartement 
clos et bien aéré, il sera bon de leur 
donner du blé d’inde, varier leur 
nourriture trois ou quatre fois par 
jour, les tenir dans un état de pro
preté continuel, voir à ce que leur eau 
soit toujours claire. Avec ce syst.-me les 
volailles engraisseront rapidement et se 
vendront le double de ce qu’elles auraient 
été vendues si on les eût laissées libres et 
nourries avec la môme quantité de grain.

C’est le tempe de faire un abri pour le 
fumier. Dans tous les cas le bon cultiva
teur aura soin d’enlever après chaque 
bordée de neige la couche de neige qu’il y 
aura sur le tas de fumier ; cette dernière 
retarderait trop ou même empêcherait la 
fermentation.

Il faut aussi porter un soin particulier 
aux jeunes animaux ; ils ont besoin d’une 
nourriture abondante et fortifiante aux 
approches des froids auxquels ils sont très 
sensibles ; il ne faut pas comme cela se 
pratique encore les soigner à la porte de 
la grange ou au bout de la fourche.

Enfin un vrai cultivateur doit bien se

ue les négociât! 
vec le ministre des
la i

ration, hi

LA VOIE LA PLUS COURTE
j’ai obtenu eu conaéq 
IKK), de la part du gou 

é pris et le contr 
teannee l’édifice 

plètenieut équipe et ; 
ainsi une plus grand- 
priétés de 
centrale de 

Pendant 1

I ^
Joseph Audet dit Lapointe, commet 

çant, de Varennes. J'ai vote à l’elect 
mais je n’ai pas travaillé. J'ai condui

1er a Vercheres le soir de la votat ion 
aller chercher l’etat des polis. Le 

de mon chef, conduire un 
. M. Lussier ne m’a 
nié pour m'engager a

uvernem
--------ENTRE---------

35,1": COLONISATION Montreal et Ottawalin

jour je suis allé, 
de mes amis au poil 
rien promis ni don 
voter pour lui.

Varennes. 
obre 1886
T,‘
dix heures et

de
pie

sera termine, com
accordant

0
age,

e protection aux pro- 
valeur situées dans la partie

t'enaani l'eté, je suis allé conjointement 
avec les membres du comité du feu et de 
l’éclairage, auprès de 1 honorable ministre 

vaux publics, pour obtenir de lui 
mieres additionnelles pour le quar

tier New Edinburgh. Je suis heureux de 
dire que quatre lumières électriques ont 
été accordées pour la rue Ottawa et U 
MacKay, à la condition que la cité ajo 
r.-it deux lumières à cette rue. Six lampes 
additionnelles seront en conséquence en 
opération avant la fin de ce mois. Ces 
lampes, avec huit autres mises par le gou
vernement sur la rue Wellington feront 
un total de 232 lumières dans la cité. 
Quelques autres lampes de 
saircs seront ajoutées p 
difiérents quartiers, ce t 
pieté nous donnera l’o 
tion d être la ci 

fédération.

h
Rivière dn Lièvre

xe, qui est établi sur la Rivière 
a la Chute de l'Orignal à 45 ou 

Jérôme, est à construire 
une scierie et un moulin a farine qui sera 
d’un prix incalculable pour la colonisation 
de la partie supérieure de la Lièvre. Sa 
chaussée est déjà construite et le moulin 
sera prêt, à l'automne prochain, probable-

—Les terrains sont arpentés de ce côté, 
et devraient être mis en vente par le gou
vernement. Autrement l'on peut s'atten
dre aux plus graves inconvénients ; les 
colons s'établissent tout de même, mais 

ne peuvent delimiter leurs propriétés, 
l'ensuit (les querelles, des rixes, qui ont 

quelquefois des résultats fâcheux.
C'est ainsi que la semaine dernière, une 

dispute s’est vlevée entre deux colons dont 
un. du nom de Lafrenière, a été jusqu’à 

tirer sur l’autre. Heureusement que la 
blessure n'a pas été profonde, et que ce 
pauvre colon en a été quitte pour une peur 
bleue dont il se rappellera longtemps.

Tout cela à cause d’un empiétement sur 
un loi disputé au voisin. Lqs autorités 
devraient prévenir cet état dé <hos4s en 

I mettant de suite ces bonnes terres en

reste, voici les détails de cette

Saint-Gérard de Montarville, 
15 nov. 1887.

OTTAWA A BOSTON ET NEW-YORK. 
ET TOUS LES POINTS A 

L'EST ET AU SUDun parfait système d'égouts est 
indoute le fondement d’une bt

—M. Ali 
du Lièvre, 
50 lieues d CDioffrion, rentier, de 

à l'élection du 14oc-

ajournee jusqu’à ce matin à 
demie.

.A,'j
$, a Sainti 
ie de l’èle

sansaueun(toute ie ionueuieuu u une uonne 
santé. En conséquence de la sécheresse, 
de la rareté de l’eau, et l’absence d orages 
électriques un certain malaise n été cause 
au sujet de la santé publique. J’ai con 
l’officier de santé et les premiers med 

cité et je
la cit

3 S3 Les convois partiront de la gare de la me Elg 
comme suit :

TRAIN EPPRESS DE MONTREAL 
Q nn M M TRAIN E X PRESS se raccor- 
OiUU Melïle dant avec l'Express du Grand 
'I roue a Coteau pour l'Ouest et à Montréal avec 
les trains du Grand Tronc pour l’Est et le Sud- 
Est, arrivant là a 11.30 a. m.
d RA D M TRAIN RAPIDE avec salle 
*T«UV ■ ilfle à dîner, arrivant à Montréal 
a 8.2U p. m.. se raccordant avec les 
Vermont Central et du Grand Tr

ilIie. Je ne

S3PCcour est N

suis convaincu que l’état 
reviendra prochaine-

y fauces du Conseil

de la 
sanitaire 
ment a sou état non

2COMTE 1)E JACQUES-CARTIER 

cause de l’élection contestée de Jac
ques Cartier s’est continuée, hier, s-ius la 
présidence de l'honorable juge Gill. M.
Bisaillon, avocat du requérant ; 
fontaine représentant la defense.

Les témoignages suivants sont reçus 
honse Robii.i.ard, cultivateur de 
• Anne. J’ai travaillé quelque peu a 

Boyer-Prévost. Demeurant dans 
îpagne, j’allais très souvent au villa 

gc, où avaient, lieu les assemblées du co
mité libéral, dans la salle municipale. Je 
n'ai reçu aucune lettre de M. Boyer pen
dant le temps de l’élection et je l'ai ren
contré qu'une fois. J'ai vu quelques fois 
M. Dolphis Lebeau, marchand.de Sainte 
Anne; mais je ne lui ai pas parlé d'aller 
cabaler certains électeurs. Le jour de .. , vel,t<
lection, apres avoir voté moi-même, je suis j Au 
allé un peu, de poll en .poil, pour faire vo- i a(laire 
ter les amis. J’ai dit a M. Morisson qu il 
serait utile d’avoir quelques orateurs. Il 
peut se faire que j’aie payé des traites, je 
ne m’en rappelle pas ; j'ai fait comme 
d’habitude. Je suis allé une fois a Sainte- 
Geneviève et j’ai ren ré à l’hôtel Briaebols.
A mon arrivée, l’hôtelier me dit : Venez, 
c'est, le bon temps, nous allons boire. J'ai 
pris un verre, nous étions cinq ou six,mais 
je ne sais qui avait payé la boisson.

Eusèbe Robii.lard, cultivateur, de 
Sainte-Anne—Je demeure à un mille plus 
haut que le village. Je m’occupe 
d’élection. M. Dolphis Lebeau est venu 

Dtre bout et je l’ai vu s’arrêter chez

SLa
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M. Pré ntçs les séances reguliè- 
xception de deux,et mon 

osions était complète- 
iste à toutes les 
eil dont il y

J'ai assisté à tor 
res du c nseil à l’e 
absence dans ces occ 

t inévitable. J’i 
» spéciale 

un grand nombre.
L’hiver dernier a été 

nous ayons eu depuis plusieurs an 
en prenant ma charge je suis venu à 
bureau tous les jours à l’hôtel de ville, et 
j’ai consacré beaucoup de mon temps et de 
mon attention à soulager les besoins des 
plus pauvres.

Le jour de la nomination j’espere pou
voir vous faire connaître mes vues d’une 
manière plus élaborée.

Avec l’expérience acquise pendant cette 
année je sens que je puis voue être uu peu 
utile, si vous m'accordez un second terme, 
et j’ai confiance que vous me 1 accorderez ; 
vous pouvez alors compter sur moi que 
dans chaque occasion qui se présentera je 
m’efforcerai de maintenir l’honneur et 
dignité d’une cité importante comme 
métropole du Canada.

Espérant obtenir l’a] 
les classes,

Su ronc pou Washii 
chain mes 
Congrès 

la

venues nvees- 
nement aux 

une fois «rai
lleuse satisfac- 

fiairée de la

Les convoie arriveront à 12.30 p.m.et 8.10 p.m. 
de l'Est, se raccordant a la gare Bonuventure. 
Montreal, avec les trains de l'Est et du Sud.

Char Palais Pullman sur les train* de Mont
réal.

Ud

s ^Lp;
l'élection

s du consséance raillu
té la mieux éc commissii 

tion du tr 
Unis et la 
des lois d 
tion ; 5o i 
toral ; 6o 
vrea d’ar 
mon noyai

KJle plus rude que
Je suis maintenant en négociation 

le ministre des chemins de fer et canaux, 
pour faire éclairer les écluses et le canal 
du bassin, à l'électricité, négociations qui. 
je l’espère, auront un résultat satisfaisant.

train quittera la gare du chemin Rich- 
l à 7.40 a. m. et 4.88 p. m. se raccordant 
les trains Express de Montréal.

<
EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 

VIA ROUSE’S POINTX
rOsi euEvaluai ion Bl’é

1.20 P.M.8SS2SS»Bïïftteî <-à 5.40 p. ra. et. se raccordant a cet endroit avec 1
les trains du Vermont Central et Delaware et '
lludson, pour l'Est et le Sud. arrivant A Boston 
à 7.19 et à New-York A 7.00 le lende

PlTTSBt 
de l’Amer 
leur ultim 
Flint Glae 
autres ex 
réservent 
voyer qui 
heures de 

ndront 
ers son

déclarent 
positions - 
grève si I 
leur accep 
Etats Uni 
la mi 
jnents.

Je suis heureux de pouvoir déclarer que 
l’évaluation et la population de la cité ont 
augmenté. L’évaluation totale pour 1888 
est de $14,337,815. L'augmentation totale 

1887 est de $1.551,440. La population 
les années dernières est comme suit :

9
!u™main ma

Joseph Groulx, de la Chateaux Iroqnois, 
a été tiré hier, à 1 heure p.m., par Onéslme 
Lafrenieie, au Rapide l'Orignal. Ce der
nier lui avait vende deux lots pour la 
somme de 870 il y a quelques mois. Lorsoue 
Groulx est venu pour travailler, Lafreuiere 
ne voulut plus lui reder les lots d’après 
sun contrat et lui dit de prendre deux lots 
plus haut. Groulx, qui tenait n son mar
ché, a commence à travailler, lorsque La- 
freniere a pris son fusil et l'a tiré à vi 
cinq pieds de distance ; le coup a po

Des chars dortoirs Pullman sont attachés aux 
trains entre Ottawa et Boston. Les passagers 
d'Ottawa pour New-York prendront les Pull- 
man A Saint-Albans ou a Rouse's Point.

Les billets, les lits et tout autre renseigne
ment peuvent êt re obtenus au bureau de* billet* 
de la cité ou aux station».

E. J. CHAMBERLIN, 
Surintendant Généra

1886 18871885 S34,753 35.50032.847 LLes preuves de prospérité sont des plus 
réjouissantes, mais ne sauraient noue don
ner plus de satisfaction que le fait suivant 
parfaitement établi : que durant l.-e trois 
années ci-dessus mentionnées près de $2,- 
U00.0U0 ont été placées dans la construction 
de maisons dans Ottawa.

ppui cordial de tou
te* JVotre obéissant serviteur.

Mc LEO D STEWART.
PERCY R. TODD.

Agent général des Paeeagers.ngt-
>orté Ypénétrer de cette idée ; qu'il ne doit pas dans no

1

,,

i
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1

! Sit» SéMStliTuâSt 1™ ' COÜRRIEB DE MONTREAL
Chicago, 2-On a décidé d’inhumer dans dre pert au scrutin aujourd’hui, 

metiere Mount Greenwood, a 20 milles L assemblée préliminaire qui doit être . 
au sud de la ville, les cadavres des anar- tenue * Versailles, demain matin, dessi- ! 
chistes exécutés dernièrement. ! nera mieux la situation.

BHOcKV,^”Kd.»t”T-41û L™ I Paris, Œîï«5j| ■' pSWEiiSttS MSî

Hotel, six nuisons de commerce et trois j députés extrémistes evec Ernest Roce, de '°t^est s““i di^fictuvStuits* “ peu actif et le tempe du fouet»
résidences ont été brûles en cette ville hier, j l Intransigeant essayeront de haranguer : et 8 est servi de «b couvertures. des scieries est mam
Quatre hommes ont été brûles à mort. Chs ,a foule devant.le P»1»!* Bourbon, mais ils J —Angel Perrini, Italien, résidant sur la saison. Le stock 
Mosh. de Lower Springs, Kan., a été brûlé ! en furent empêchés par la pol ice. lisse diri- ruelle Burby, a été traduit, en cour de po fabricants est de
et mourra probablement. Les pertes tota- ; Kerent alors versl’hôtel de ville, suivis par lice, pour vente de boissons sans licence. hausseraient si
les sont de $22,000. la populace. La foule fut dispersée de uou- _ , , . Unis étaient aussi cous

i veau par la police qui permit aux deux dé- j , —Dans quelques tours les ateliers et les jes années dernivres.
i pûtes d'entrer à l’hôtel de ville. Le conseil , bureaux du Herald seront installes dans Lv pin de prvmivre qualité est cote A $35

de ville était alors n discuter une proposi- ; 1 ancien theatre Lyceum, cote du Beaver : (-t $40 ; la pruche de à $10; le chêne de
d’aller demain, au palais Bail. j $40 à $100; le frêne de $18 à 818 ; le noyer

a la chambre des j -L’enquête sur l’accident du pont duca de $00 a #80 ; le bouleau de $15 à $25 ; IV
sauver la république. M. | ual a ete ajournée jusqu'au 14 janvier, en ratüe de $20 a $21.50.
écouté. Le conseil municipal . attendant que le chauffeur se rétablisee et j 

ote de 84 contre 18, a , puisse rendre son témoignage.
e»cc avec a cam te . ,eu „ i9 à „» voyage dc foin l'autre i ,> »»'»■>» dea pelleterie, cat arrivée.

jour, vers quatre heure». a» coin dea rue. ! Une grande variété de peaux août ..lierre.
Guy et Saint-Jacques. mai» les pompier» j *■> vente el Ica demande, qm etc tr.-s
Tout éteint eu quelquU Instante ; ,î?1" déjà. I».. Importation» de la bat.

i d lludson jusqu a ce jour, ont vtv de 100,-
—M. Louis D. V.areau, jr.. a été asset j 000 peaux de castor. 9.700 d'ours, lit.ooo de 

é comme député pvotonotaire de la ! renard rouge, 12,000 de renard blanc, T..Ski 
Supérieure. M. liareau. quoique ! de martre, et 11,600 de loutre, etc. Les 

bien jeune, est au grelle depuis 18 j ventes de la baie d'Hudson auront lieu le 
| 30 janvier et les 12, 13, 14 et 15 mars.

Le castor à la livre se vend #3.50 
la martre par peau : liO et s a 80 et s ; la lou 
tre par peau, tie $8 à $12.

hm radmu 4m uankiit. d.DEPECHES TELEGRAPHIQUES CARTES PilOFKSMONELLES

Mat'dougall, llaedougall & Belcourt
MARCHÉ DE GROS.RIE! En général, cet article n’a pas été en j 

: grande demande et les affaires dans cette i 
1 branche tendent plutôt à diminuer.le ci Montréal. S Décembre 1887.

CHAINS, FA RINKS, ETC.

'!« 11$ 
18 218 
î“ îf“

isiis 
.. . issus

tarila 4 25 a l 50 

O. T. P.O.

—On annonce la visite à Montréal de sir 
Esmonde Grattan et de M. Thos O’Connor, 

! M.P., d’Anglet
CANADA AVOCATS, l'ROCVRKÜRS, ETC.,

Oalari* et Quebec
SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. OTTAWA 

Hon. W.

1
lfacture An- 
Japonaise, 
ne et Ca
les prix 
puis

Benqe.t à sir A- P. Csron
Port Moody, C. A. 2—Le maire et les 

principaux citoyens de Victoria ont offert 
hier soir un grand banquet a sir Adolphe 
Caron.

L’élite de la société s’y donna rendez- 
V.jrons et le lieutenant-gouverneur Nelson 

raviva par sa présence l’éclat de cette de
monstration. Le ministre de la milice fit 

discours éloquent. Les honorables Rob
son et Turner, membres du parle 
cal. félicitèrent vivement sir A P Caron de 
la manière dont il conduit les affaires de 
: >n département.

Cette visite de sir A. P. Caron a créé la 
impression.

' '»i tenant clos Maodovoall, N. A. Bklcoi *T, LL.M. 
Frank M. MacDouoall.possession dea 

petite quantité. I^es prix 
les demandes des Etats- 

iderables que celles

KN SACS O’ONTAKIO

.Superflus.
Furie de boulanger de !• ville (en 

sues île 110 Ibst par 19(3 livi-es.
Karine d'n veine, en barils......
K. nine d'avoine granulée, en I

O’Cara St Remon
AVOCATS. SOL: IOITKUR8. 

NOTAIRES, Etc.
j Bloc Hay. rue Spark*. Ottawa, Oat.

1 KKS UK L'HOTKL RV88KLL

Martin O'Oara. C. R.

EUKOP
tion aux fins 

j Bourbon.
: députes de

Paris, 2 (midi)—Tout est tranquille dans Çamellnot fut
la ville. La police declare qu elle a arrête : s accorda parun v 
Paul Deroulede et Louise Michel hier pour demander une audi 
les soustraire à la violence de la foule. Les des députés, 
journaux sont généralement d’opinion que ! 
d’apres les événements d’hier.le president |
Grévy ne peut retarder de donner sa de- j 
mission. Ils approuvent l’attitude des i 
chambres.

^ Le “ Soleil ” déclare que le Président j 
Grévy en donnant sa démission visait 
spécialement M. Ferry. Quelques jour- | 
naux pensent que la journée d’hier reta- ! 
blira l'union entre les divers groupes répu
blicains.

Quantité «te produit* reçu* hier:
I MONTANT manderrfd*3La crise en France> Blé. minois................

Avoine minois........
Orge, minute 
Fleur, barils . 
Potasse, put s. barils. 
Beurre, linottes ....
Fromage, bottes........
Lard barils ..............
rochon* apprêtés . 
Cuit. rouleaux.

'fi00 

IM) 1.200
K. P. H «MONque mon as- 

jis plus com- 
e que ceux

Pelleteries!t

i Giv i. McLAi R1X, L. L. B.meilleure
Sir N- F. Bellean

Quebec, 2—La santé de air Narcisse For- 
tunat Belleau se remet au mieux.

S :Le* radicaux
2—M. Pelle ton et autres 

ont, parait il, déclaré que M. Ferry devra j 
I marcher dans le sang s'il le faut pour arri- i 
i ver à l’Elysée.

Le lord-maire Sullivan

AVOCÂTNBfctSr*!f radicaux

IS. Bnmtu : IV rue l’Igln, Ottawa.pauueis.
Décès

encore
Dublin. 2—Le second procès du lord- I . . . . I

maire Sullivan en rapport avec les bran- I . Le sergent Charbonneau a arrête un , 
cites supprimées de la “ Ligue ” a eu lieu 1 jeune garçon qu ,1 avait vu prendre tiots I 
aujourd'hui. Le lord-maire Sullivan a été bouteilles de btere dans une voiture. Le j
condamné à deux mois d'emprisonnement petit prisonnier a dit se nommer Micliael Huiles
avec exemption cependant, des travaux Cooney et etre age de 13 ans.
,orc™' -M. le juge Duga» . pronom*, hier, le» l,a»'pvix!'»l”i i a à"vl Vù

Le pnp. et 1 Angleterre sentence» suivante» Amlre Landerma». ot» à ïefrvneuve ; i» vt tfü et»

h 8 ntf. ntle i ^or ^ f | ,!e’ pour )Ut . j i , , Dans cette branehe, le commetev est
!niinS!i >«8 congratulations person- -Les employés du bureau de poste don- tranquille, mais ferme.
«elles de la renie \ ictoria et du marquis lieront leur premier banquet annuel de- 
de Salisbury a Leon XIII_ n l’occasion tie main, dimanche, au Richelieu. Des billets 
son jubilé, dit que le Vatican apprécie ont déjà ete retenus par un grand nombre, 
cette visite comme un résultat heureux de 11 y aura au moins une centaine de c«mvi- 

nciature de Mgr Scillia en ves.
avecRfIrlamleS61Itorn —Mmt* Simard, âgée défit) ans, demeu

ilïateur ou runt rue Notre Dame. No 1387, est tombée 
ux pavs en sortant de chez elle et s'est inllige à la

1 ' * jambe une blessure d’une 
Elle a

Docteur NüLlftiPROVISION* LOVALKS
Quebec, 2—M. L. H. Huot, greffier de la 

couronne en chancellerie est d«-cédé hier 
à dix heures. Il était âgé environ de 55 
ans. Il avait été autrefois à la rédaction 
du journal Le Canadien.

i La ni canadien, par bai il...........  * 0 00 h 17 00
L.r.t pour alimcut*. de l'ouest, t». 0 01 a ni 50 
l<ar>i de I oiiosi.le baril 
l«*rd léger pour ulimvnte, le 
Bo ut Pour aliments, le baril 
Hœni indien pour ahmvnis
Jambon, la 1b. ......................
lu m bon sous canvas, la Ib...........
Saindoux tic I uiiesi, en seaux, Ib 
S. du doux cnnndien, en seaux 
l-nrd fumé, la Ib
SuiTràmné. la ib..

)WE CHIRURGIEN DENTISTE
Coin «lus rues Sussex ut KUlettu

OTTAWA

17 50 a 17 75
0 00 a 0 00
0 00 I d 00

0 Ô<V n 0 00
o oui i o o;»è
0 00 A 0 00
0 10* A 0 11
0 00 a 0 10 

0 01*

ideau, et 393 
land.

PARIS, 2, l.;*U p. m. — 
la démission du Préside 
envoyé aux presidents 
chambre des députes, 
trée des députes. A
pressait devant la chambre des députes.

La police a fait place nette devant le 
corps législatif et a mis fin au traite d, 
le voisinage.

Le m
A 2.25 heures, le message du président 

Grévy abandonnant la présidence a été lu 
à la chambre des députés. Dans ce message 
Al. Grevy dit qu'il considéré le vote donné 
hier au sénat et a la chambre des deputes 
comme une démonstration decisive néces
sitant sa demission.

Après avoir rappelé ses services au pays, 
et sa politique qui assurent la tranquillité 
en France et la paix à l’étranger,il declare

Le message de 
ent Grevy a ete 
du Sénat et de la 

11 sera lu à la rt-n- 
midi la fouh

La contestation de Qnébeo-Onest
Quebec, 2—Son Honneur le juge Caron 

a renvoyé aujourd’hui la contestation de 
l’élection de Québec Ouest, parce qu 
requérant a laissé passer six mois « 
prendre de procédures.

L’armée du saint

Hi-uros de Bureau : - Dr % a m. a 5 p.m.sc sont vendues a 
Halifax, et 33 et 3".e le

HülICliNS. KIWI & RliüiLRFORD
3ERT : A vocale. Nolllcâlcii.w, Molaire», etc.

pour la Cour Suprême, le Parlement, 
les Departement* Publiée, etc.

HKI'RRK

» » «i,

■ 15*115“

Quebec, 2—Sept membres et officiers de 
l’armée du salut ont été arrêtés et sommés 
de comparaître en cour de polie 
nation de nuisance publique dirigée contre 
l'association dont ils fout partie. L’ac- 

î générale comporte les points sut 
battant des tambours, jouant des 

instruments bruyants, portant des dra
peaux et empêchant le commerce.

La cause sera plaidée devant le magis 
trat Chauveau.
Son Honneur

Crémerie.
Townships.

Do l'Ouest..

Agonis
du présidentV e sur accu eil tir ho nPEUR ARGENT A PRETER—

Le commerce de charbon a été peu actif, 
a présent les consommateurs 

irovisiounes de-t cusatioi Bureaux : «Scottish Ontario Clmmboru, Ottawa ; 
Kemptville, On ariq.

FROMAU*

l.o meilleur «le septembre 
Hun «le -<o|iteinhrc.
Le meilleur d'uotit.................

Qualité moyenne....................
Vont pi in lion spib-iale et «iélaillêv des prod 

do la laiterie exportes durant l'num-o 18S7 :
Honrro Ermitage 
/Hii/'x boite#

Chemin «le fer Gran.l Tiune l.i.iUl .'<08,1127
Chemin de fer l’ao. Canud . î.tii; 77,170
D. Torrunco i
I!.' i'ltfunu“i'-l.
( ’nna«ia Shi

déjà* i

l’Angleterre
huilerait d'agir comme pac 
comme médiateur entre ces de

presque toits ap* 
tustible. X'oici comment sont 

différenti's totalités de clmrhon : au 
a ta tluacite, Sd.PO et >t».7.ë par 2,1)00 ll>s ; char- 

•vite. |)un di s mines d Eooss,-, a 8ë.ë0 ia
otre- tonne ; de l’iclou, 8ë.(K) à >5.50 par 2,400 

Cap Breton, 81.50 n 81.75. La de
mande p •tir l«‘ charbon américain de cttisi- 
m-a « le peu cotisidernlile avec le piix «le 
$7.2» par tonne, non compris l«> transport.

Lu product ion totale dit charbon pendant 
la semaine a etc de 775.000 tonnes. Le 
total pour l'année atteindra le cliiffn 
_ )0,(XHI.

comme , rsü? Juiin llon.itxsïRIES G Ko. E. K ton
IVIfô

V a 1i\
At.KX. I liVTIlKlfKORP

certatni1 gra 
l'hôpital N U. IL FISHER3LAISKS ET Réception tran.sportec a lb“!--------- lP le lieutenant-gouver-

nenir Angers
Quebec, 2—Hier après-midi, 

nant-gouverneur Angers accompagné de 
son aide de camp fit une visite au sémi
naire où les élèves lui présentèrent 
une adresse de félicitations à l’occa
sion de sa promotion au poste de 
lieutenant-gouverneur. Tous les profes
seurs de l'université Laval assistaient a la 
démonstration. Son Honneur se retira en 
donnant un grand congé aux élèves de 
l’institution.

du
ah-

ES qu'il quitte son poste avec un sentiment 
de tristesse, mais il ne veut pas prendre 
la responsabilité des événements futurs.

Paris, 2—Au moment où Mgr Freppel 
paraissait hier sur le balcon du palais 
Bourbon, il a été. entouré par une foule 
menaçante qui criait : “A bas Freppel ! ” 
“Qu’on le jette dans la rivière!* Un 
grand nombre de garçons-boulangers se 
sont rendus à l’Elysee au milieu des cris 
suivants qui s’échappaient de milliers de 
bouches : “ Bravo les boulangers !” Vive 
Boulanger ! ”

La plupart de ceux qui prenaient part à 
cette démonstration appartenaient aux 
classes les plus respectables de la société.

On dit que MM. Ferry, de Freycinet et 
Floquet désirent se retirer et permettre 
au parti républicain de choisir un autre 
candidatcomme piésident.eoit Sadi Carnot 
Leroyer, Marcère ou Leon Say.

Paris, 2—Il se produisit quelque tumul
te hier soir à la place de la concorde. La 
garde montée contint le mouvement de la 
foule et plusieurs coups de revolver furent 
tirés. A la fin la police fut aidée de nou 
velles forces et dans le tumulte six pet 
sonnes furent blessées. Une assembli-e de 
socialistes fut tenue dans la salle Favre 
hier soir ; des discours violents ont été 
prononcés et la foule cria A bas Ferry”! 
“ Vive Boulanger !”

Mde de Freycinet fit 
hier.

Rome, 2- Le Pape et un certain nombre 
de cardinaux ont donné avant-hier une 
brillante réception aux pèlerins hongrois 
qui viennent d'arriver à Rome.

AVOCAT. SOLLICITEUR, Ki«'. 
Vgüitt jouir ln^(—A une assemblée des tire 

Saint-Paul, le club portant 
"Cote Suint-Paul Gun Club, " a ete orga 
ni se et les officiers suivants ont ete élus : 
Godfroid Prévost, president ; A. Aubin, 
secréta-' /e-trésorier.

eputation de l’eau de Saint-Leon 
.us à faire. Ses excellentes proprie- 
t reconnues et proclamées par tous 

en font usage. Qu’on lise le nou
veau témoignage publié ailleurs et signe 
par L. H. Boisvert, de Québec.

—Deux voleurs ont visité le coll 
Gill, rue Sherbrooke, l'autre nuit, 
d'eux s'est approprié un vêtement comp 
appartenant à un élève. Ces voleurs sont 
entrés parles cuisines et ont pu faire le 
tour d«-H salles sans attirer l’attention de 
personne.

—L'ail a ire Rainville Grab 
dans une nouvelle phase, 
présenter une motion «lev 
de police, s’opposant à 
prétexte que la cour de police n'a pas juri
diction lorsqu’un tribunal supérieur a reu- 

té les actes d'accusation.
La poursuite en dommages intentée 

par 1 union des abattoirs contre la corpo 
ration de Montreal, a propos des marelles, 
a occupé la cour Supérieure hier. Le tribu
nal, présidé par l’honorable juge Papineau, 
a entendit quelques témoins parmi les offi
ciers de l’hôtel de ville et des marchés.

de la Côt
dele lieute 

i d«
"our Sttur 
parlement

Scottish Ontario Ch xmihcrb. Ottawa, Ont.

me. In P.t 
8 l’Iiblh-H.

rlcmtmt et
iisie et Salnt-

tawa
Bismarck t ..'-’U «WM

.(.Kl l\ HW34,Berlin, 2—Le prince de Bismarck a l'in
tention. parait il. de se démettre, en jan
vier prochain, de sa charge au landrath de 
Naugard, poste qu’il occupe depuis 1841.

M. Lnbonohere
Londres. 2—M. Labouchiue chef das ra

dicaux au parlement, lança hier soir un 
manifeste aux électeurs de Battle contre 
les lords propriétaires irlandais. Il dit que 

composé de 
par des vo-

McVeityte HendersonmppingCqPoissons 
i iculari AVOCATS, SOLLICITEURS, Ere 

Agents pour la Cour Suprême ut lu» D*parie-

Seoftish Outario Chambers, Ottawa, Ont
Gi o. C. Hknukrson.

Il y a »»eu de 
le commerce 
elle est à $3.
Labrador furent plus en 
l'étaient la semaine precéd» 

i $3.75 a $4.50.

Bi'slintix
Les demandes pour lé com men 

portatious du Canada s«* inainii 
toujours. Les prix varient de loi» 
pour les bestiaux canadiens de choix et de 
Ole en moyenne ; pour des qualités infé
rieures le prix moyen est «h- ,hc.

Les nouveaux pâturages «pt’o 
Angleterre feront augmenter I- 
tions du Canada.

les à noter dans 
poisson. La morne frai- 
•81.(H). Les lin

,K.

1.75 à
H - Bourre l'mmago

IC.018 102.277
78 117,,'lihi

1-‘3.17Ü

SS
S-.S

1.037 V.S.9 5
1.0,70 2-.4V7
fîfi ni.*
*•1$ l!:S
‘‘E ®
j|
60,353 1,101, (H >6

ceux quitEPAREEB. A. A, Av- r et
ïte?iïw7

Rubevl-'im «•( < lu rl; 
l>. A. M 'Phtivsnn.
M. Ilamiati oi fie 
Smith, Mel.agan et Civ. 
.1. MvPluiremi 
M. Lnlng et Ilia 
Ducket i. lloilg" ri Ci«*. 
K irkpairlek ut Cuo. boii 
I’. L« «•ming et Cio 
A. J. Prive 
C. K. t handler.
F. K Jodery
J. Mluihell 
Autres oxporiuteui s

Grand Total..

-rengs du 
nde qu'ils 
leur prix

Noyade
Québec, 2—Un bien pénible accident est 
rivé hier matin dans le bassin Louise, 

quai Archer. Un malheureux vieil 
tnnté Louis Talbot, ancien capitaine 

au long cours, demeurant au No Si, rue 
Sainte-Marguerite, a commis l’imprudence 
de s’aventurer sur la glace du bassin, la 

forte pour le porter, et il a

Le saunio

Tinglon
IC,

ege Me
et l'un 

let
’INCEAUX,

VITRES. Etc.
Taylor Mc V kit y.

lard noi pie irlandais n’est pas 
is il est exploité STEWART, CHRYSLER t GODFREYleurs. Les lords propriétaires ont pres- 

qu’entierement ruim* le pays ; ils ont été 
démontrés en cour, comme des spoliateurs 
et des voleurs de la pire espèce. Il dit que 
les landlords prétendent que la m*gation I 
de leurs exactions contre les fermiers, est 
une attaque au droit de propriété ; c’est ce 

e disait précisément les propriétaires 
Baves en Amérique sur l'abolition «le 

l’esclavage, et c’est ce que dit tout piètre 
tyran, lorsqu’on s’oppose à ses crimes.

Le prince héritier 4’Allemagne
2—Le professeur Bergmann a 

déclaré que le bacille découvert par le Dr 
Scheurbin n’est pas le véritable bacille

Vl«*E EN GENERAL A Vu 'ATS. SOLLICITEURS 
'B nt i "«.tir In Cour Suprême et lu Parlement.enfoneé sous l’eau.

Michel et Louis Talbot, tous deux an
ciens navigateurs, avaient entrepris de 
placer convenablement dans le bassin un 
certain nombre de goélettes et de bateaux, 
et de les protéger durant l’hiver contre la 
glace et les voleurs. Louis Talbot qui n’é
tait pas allé chez lui depuis trois jours, est 
parti ce matin pour s’y rendre, et afin d'ar
river plus vite il a traversé le 
lieu de passer sui la jetée.

Malheureusement, en arrivant près du 
quai, le vieillard a passé à travers la 
et s’est noyé. Personne n’a été témo 
l’accident.

peu plus tard, l’attention du pom
pier Desjardins qui habite au-dessus du 
bureau de M. Archer, a été) attiré 
une coiffure d’homme qui se trouv 
la glace, â une petite distance, et en régar
dant mieux il lui sembla voir émerger la 
chevelure d’une personne.

Il appela quelqu’un, 
autour du cor 
l’autre e

am doit entrer 
M. Guérin doit 

ant le magistrat 
la procédure, sous l'hmlips l'niwi 1! rut Mvlealfe. Othws, Ont.it établit en 

es exportar,c «.«s'! Mol,ki-D Stkw F. II. ChhymlkkTZ.
4 Le marché des chevaux «-ah toujours ac

tif ; il y a des demandes assez considéra 
blés de la part des commerçants amen 
cains. D’après les dernières données, les 
demandes aevront augmenter. Les <-xpe 
dit ions «le chevaux canadiens aux Etats- 
Unis ont été durant cette semaine plus 
considérables qu’en aucun temps durant 
les semaines passées.

Depuis l'ouverture n la clôture de la lia 
vigation, des statistiques établissent qu'il 
a été expédié par le Grand-Trône, 1,44>4 ei t 
Ions et 298 vonies, soit une forte augmen 

l’année d

Foin, fourrages

W. OODFMARCHÉ D’OTTAWAbassin au Berlin, A««»«•«»». Nolll«’ileur. Mc.
i Ontario Oiiamhkkb. Ottawa, <*Nt. 

AltOKM A Dit K IT Uü Pacifique 8 rrFat lue No 1. par baril 
Farine forte «!«• boulaiiger.% 
Farine extra 
Farine -lu aura in. 
h'arinu «l'avuine 
Fa ri no du Ule-il'ln-lv

visite à Mde Grévyglace 
in de 5M« Gréyy

Paris, 2—M. Grévy n’a pas été beaucoup 
affecté de ce qui s’est passe aujourd’hui ; 
mais les membres de sa famille furent ter
rifiés par les cris de la populace. Ses pro
ches lui conseillèrent dc retarder sa démis
sion,

Paris, 2—M. Grévy est allé .à sa 
ce, a Mont sous-Vaudray. Il a quit 
à sept heures, hier soir, par le train ex
press. M. Rouvier lui dit que dans le cas 
où M. Ferry serait élu, il serait de son 
voir (à lui M. Grévy) d’aller voir le nouveau 
président. M. Rouvier croit qu’il sera pos
sible a M. Grévy d’accomplir cette tâche, 
quoiqu’elle ne soit pas possible.

Texte du message
Paris, 2—Dans le message que M. Gré- 

midi, aux chambres 
ion, l’ex-président 
ui l’assument, la

John Dillon, M- P.
Dublin, 2—La brillante r 

John Dillon a Plymouth, apr- 
qui lui a été faite a Manchester, ex
cite beaucoup d’intérêt chez les politiciens. 
On croit, que Dillon entrera en rivalité 
avec M. Parnell comme chef du 
landais an parlement. Dans le cas 
sanie de Parnell ne permettrait 
celui-ci d’assister à la prochaine session, 
M. Dillon remplacera Parnell à la tête des 
nationaux. Les libéraux anglais parais
sent anxieux de la popularité de John Dil-

La question Irlandaise
RK, 2—Une dépêche de Londres 

au Times dit que la réception chaleureuse 
faite a M. John Dillon à Plymouth, venant 
immédiatement apr. s la grande ovation 
qu’on lui a faite â Manchester, excite un 
intérêt encore plus personnel que politi
que. Il reviendra au parlement, en février, 

le cédant guère à M. Parnell en fait «le 
et ion et de popularité, et si la sant«; 
dernier l’empf-che d’assister regu lié- 

ent aux séances, Dillon sera le plus en 
vue de ses lieutenants et le chef du parti. 
Il n’est lias tout-à-fait égal aux liberaux 
anglais qu’il en soit ainsi.

Le résultat de l’élection de Dulwich est 
e victoire morale pour le home rule. En 

1885, avant que la question du honte rule 
fut soulevée, les tories avaient obtenu une 
majorité de 1694. Aujourd'hui que la «iiies- 
tiondu home rule est la question brûlan
te, ils n’ont qu'une majorité de 1412.

Vienne, 2 — La Correspondance politi
que , parlant de la rumeur que la visite du 
duc de Norfolk à Rome a pour but de 
ter au Pape les felicitations person t 
de ia Reine et du marquis de Salishu 
l'occasion de son jubilé, dit qu 
apprecie cette visite comme 
d«‘ courtoisie pour la i 
en Angleterre, à 
Reine. Le Pape se préoccupe 
de l'Irlande comme celui de 
Il désire offri
tuellement comme médiateur

Un —Encore une folie d'amour. Une jeune 
treize ans,«lu quartier Saint-Gabriel 

vient d’etre enlevée par un jeune homme 
de 24 ans, du m me endroit. Le couple <-st 
(lisparwdepuis mercredi soir. On croit les 
fugitifs rendus à Ottawa. Le père de la 
jeune tille est venu confier l'affaire au <!«■ 
tective Arcand.

Bradley & Snowréception de fille t'dtAiiti:
<)1 LICITE F PS l'OVH : a COUR 

SV PR KM F. NOTAIRES. Kr .Hiv. lu mincit
MIjhÏïjkI..-re UNION comme

I:. A. Bitaui.KY.talion sur A. T. Snow.erntere.
résiden-et, s’étant attaché 

_ - corps une corde dont on tenait 
ixtrémité, il marcha jusqu'à l’objet 

en question.
C’était effectivement la tête d’un homme 

qu'il avait aperçue. Il retira le cadavre 
de l’eau et le t raina avec mille précautions 
jusqu’au quai. On reconnut alors le dé-

Une enquête a eu lieu et 
■verdict de “ trouvé noyé

i ; i prêter •) n\o<‘ privilege ilo ruin- 
aucun icni’is.r Montrbàl, Trois 

ivierks, Qtjepbo, 
ont-J kan, Halifax 
tous les points à

—Il y a quelques joqrs, un cocher, Ro
bert Rafferty, suivait la rue Craig, quand 

ve. au coin «le la rue Gosford, son che 
val, trop chargé peut-être, tomba et ne put 
se relever. Rafferty abandonna I animal 
ipii fut abattu quelques minutes plus tard. 
Un membre de la société protectrice des 
animaux ayant appris la chose, lit arrêter 
Rafferty, qui fut condamné, hier, à #2 d’a
mende.

mnerce du foin a été bien mainte
nu avec des prix élevés tels que 811 pour 
la première qualité et. $8 de qualité inlé- 
rieure, par cent hottes. Le foin presse 
s’est vendu n 812. No l, 811. No 2, et 81U 
No 3 par tonne et cela en abondance.

Four la moulée à la tonne il a été payé 
$21 ; le son $16.59.

bert
arri Br J. A. FISSIAÜLTî Rafales, la poche 

Navets, lu hic 
Betteraves 
Ulionx. la «I 
Pommes, le mu- 
Raisins, la livre 
Tomatele mii.oi 
Puni mu lies, lv sac

I Poulet*, le couple 
I’•(•.lu . la piè e 

< a lia rds 
I luidtis. la pièce

Cst. VfMI.UIIGlKN DK N flsTE 

22.» i tlv Spurks, vitt .. vis lv lîussell

F n t ract ion'

New-Yor Kinoston.Pkter- 
iro, Toronto. I)k- 
toiT. Buffalo. Bay 
it y, Chicago et tous 
i ^autres points à

iress local pou 
dntk, Buckingham, 

riuoK, Renfrew 
oke, Chalk 
et uni res.

MIZUIIIO
on a rendu le

Pour le Kentucky les pri 
mes. Le bon tabac est cote à 5 c cl 7e. p-mr I 
«•«•lui de premier* qualité on paye 1()\ c a |

Comme statistiques pot 
de Montréal, on peut not 
quantités considérables 
un magasin local en dét

mois une consommation

vy envoya, cette apres nu 
pour annoncer sa démissi 

“ Je laisse à ceux q 
responsabilité d’un tel precedent, e 
événements qui surviendront. Je me dé
mets sans regret ; mais non sans dé
goût de la dignité, dont j’ai été deux fois 
revêtu, et dont je me suis acquitte avec 
conscience. J’ai fait mon devoir. Pour 
cela, j’en appelle au témoignage de la 
France qui dira que depuis neuf années, 
mon administration a assuré au pays, la 
paix, l’ordre et la liberté ; que la France a 
été respectée dans tout l’uni vers.

“ Mon gouvernement a travaillé sans re
lâche, à élever la France et au milieu des 
armées européennes, de la mettre en posi
tion de défendre sou honneur et ses droits 
au point qu’elle a été capable de maintenir 
la république dans une condition intérieu
re digne des intérêts et des souhaits de la 
patrie; la France dira qu’en recompense 
de tout cela, j’ai été démis de mon poste 
lorsqu’elle avait reposée sa confiance en 
moi. En me retirant de la vie publique, 
je n'ai qu’à souhaiter à la république de 
ne pas être atteinte par les dangers qu’elle 
encourre. Je dépose sur le bureau de 
chambre des députés ma démission co 
président de la république française."

Rivalité de Ferry et de Freycinet
u tricolore sur l’E-

A. McRae contre 

IS28.9U de
officiers de la compa

ti e leurs chars et. 
commerce, lorsqu'il 

passage régu- 
ont reçoit nu le droit du 

condamné 1 
de dommages.

le l’a— iJans la cause 
ciflque, le demandeur poureu 
pagnie dont il réclamait 822,( 
mages, parce que les 
gnie l'avaient exclu 
empêché d’>; faire le 
était porteur 
lier. Les jurés 
demandeur et ils ont 
gnie à lui payer $750

x ont «•(«’■ fer
Aux l'einire ut au l’tililic m Général 

Tap SMilsr, Peintures, Haltes, Etc

RTATS-UNIS dit :

drèti» tir le marrlm simi! 
«•r que parmi li s 
qui s y débitent, 
ail fournit n cita 

de dix mille I

Pendaison
t d un billet d<;San José, Cal., 2—Un nonté José Rami

rez qui purgeait en prison sa sentence de 
condamnation pour avoir tué il y a un an, 

camarades Fernando Arcero

•lu po-e le» gri 
(P

ar«les vitret «le chassis 
late Glas»IArthur, 

.Vkttoria, 
et tous

'•'n a compa-
un de ses 
dans une altercation, 
d'hui à l’interieur des

» lu- lue livres
ANCOUVER,
■ points sur la oùie 
jrd-ouest du Pacl-

a été

Une ville en flammes
feu sévit

pendu aujoi 
de la prison. —Hier après-midi, Joseph Guy renvon- 

coin des rues Saint Charles Bor
née et Craig, M. Ixmis 11 Pignolet, avo

cat, vieillard de 70 ans, le saisit à la gorge 
et lui enleva son casque de fourrure. Aux 
cris poussés par M. Pignolet, son assail
lant lâcha le couvre-chef et s'enfuit à 

tes jambes vers la rue Lagauchetière 
où il fut arrêté par les constables Me- 
Xaulty et Bogue. Joseph Guy sort du pé
nitencier.

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEM ANDE

ir Prescott. Nkw- 
ork et tous les 
>ints dans l'Etat de 
uw-York.

lANCEetMIBIEL: JOHN SHEPHERD
Louisvu. 

violence à I

merctaie de la cite a ete consumé, 
très difficile de contrôler l’élément des
tructeur.

»lence à la ville de Eminence, Ky. Envi- 
i un tiers de la principale partie com- 
rciale de la cité a été consumé. Il est

line Ri<lean, otiawt*j Butirre, en pa n

Frotnagu
S'in finit. ia 'i • 1 ■ CHS. DESJARDINS0 13 > (IBOURSE DE MONTREAL

Cours fournis par MM. I» J. Fokgkt U. 
courtiers en valeurs de bourse,grains ci 

No 1715 rue Notre-Dame. Mon' real.
Montreal. 2 Déc. 1887.

S
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j \l tu!, la II « ru 
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i Foin, la tmiui .

AUK.N I Ij’AhhURANO : ET ClM ItTlKIt

lloiel irtiMNcll, No ü<; ru« S|»;irkn
---- OTTAWA-----

Représente la CITIZEN, département* du 
l'itoltt Vie e des Accidents ; aussi agent 

i|iiignlu.1 Anglaise.! 
t e i-la-^i.

Le message de M- Clevelandtables horaires, car
ènent peuvent être 
ta ae la Cité, No 42

aüc ,a 
• un «-change 
de Mgr Scilla

e le VNew-York, 2—La Tribune 
prochain message présidentiel sera proba
blement l'un des documents les plus longs 
écrits par M. Cleveland. Il contiendra en
viron 22,000 mots. Des précautions inusi
tées semblent avoir été prises pour em 
cher la publication de ce document 
l’époque voulue.

dit que le - L’autre nuit, le feu s’est déclaré chez 
MM. Lamy frères, marchands «le nouveau- 

rue Saint Laurent. Un jet d'eau 
_ s flammes. La clia- 
placée dans le milieu 
l’incendie. Les dom

mages, causés plus par l'eau que par le 
feu. sont estimés à environ 81.0(10 et cou- 
' rts par les assurances. MM. Boisseau 
ireres souffrent aussi de doi 
par l’eau.

le gall1 ni Mr la mission de Mgr Scilla 
l’occasion du jubilé de la 

du bien être 
jglcterre. 

agir éven- 
entre les

tés, 233 
suffit pour etc 
leur d’une fou 
du magasin a eau si-

ill I 1eindre les’. PARKER, 
’assagera de la Cité.

McNICOLL. 
téral des Passagers.
MUS TURTLE, 
mint dea Panaagere,

I airs (Ju'i 
promie

< Tipihitn it'nuis ; ... $10,000,000

la l'An
bous ofli

il Ali ï!:iilSlv.i)IIM,STOCKS

|i i
a-° >freTTn néophyte

NEw-YoRk, 2- UnedéDêche de Paris au 
Herald dit que lord Lyons, ambassadeur 
anglais à Paris, s’est converti au catholi
cisme, il y a quelques jours.

e-.puces i
Boyaux u incendies 
•lia n h- e» un caoutchouc, «•om
ul nnu ailunlion immédiate.

t toutesParis, 2—Le drapea
lysée fut amené aussitôt que le message de 
la démission du president a été reçu au 
parlement.

Dans les corridors de la chambre, le.s fi
nanciers intéressés dams les actions du 
canal de Suez ont fait beaucouD d’efforts 

r l'élection dc M. de Freycinet 
ci, parce 

«•sister 
ir ti’A-

Tvlêc

Elections et nominations limages causes

Dublin, 2—M. Haslett, conservateur, a 
été élu maire de Belfast, M. John O'Brien. 

Cork et M. Deveraux,
Wexford. Le gouvernent 

nommé shérifs les messieurs suivants : 
O'Brien et Gill. M. P. à Drogheda ; O’Brien 
et Dillon. M. P. à Limerick ; O'Brien, M. 
P. et Mande vil le à Waterford.

Bmque «lo Montréal... $200
Banque Ontaro............ 100
Banque du Peuple. .. 50
Banque Molson .. .... 50
Banque d«- Toronto ... 100
Hanq. Jacques-Cartier.. 25

des Marchands
Comme de coutume, immédiatement Banque Nuifoitaîe..X | 100 

apres la clôture de la navigation, le coin Banq. des Tow.de l’Est1 50
merce se ralentit. ; mais actuellement le Banque Union...............j 60
marche c-n général au Canada est Iton sur- Canadian B k of Com.. 50
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chemins de fer du Grand Tronc et du l’a- I Banque d’Hamilton!! 100
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Rich, fc Ont. Nav. Co 100 
Montreal Street R'yCo' 50
Montreal tins Co.......... ' 40 6
Canada Col ion Ckï......  100 I j-3m
Mom real Cotton Co.. 100 2-3 m.
Dundas Cotton Ck). 100 
Hochclaga Cotton « o . 100 ;2* 3m 127 v >0
Siorniont Cotton Co .. 100 ! I KO
Merchants Main g Co. 100 I 
Royal Can. Iih. 2.5
Mont'l IjOiiii 
Canada Kl.h
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î S
3 185
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iO . 1» L’EXEMPLAIRE

SEMAINE COMMERCIALECommission des pêcheries
W E. BROWNNew-York, 2—Une dépêche de Wash

ington à la Tribune dit : Il est rumeur à 
Washington que la commission des p«>che- 
ries s'assemblera pour la dernière foi 
medi prochain.

Cette rumeur est bast^e sur le !ra 
d’un conmiissaire canadien qui a déc 
un des banquets donnés en leur bout 
que les commissaires prendraient h 
ailiers de Noël chez eux.

Cette nouvelle indique aussi que 
gociations pour un nouveau traité ont été 
trouvées impraticables et M. Bayard est 
en faveur de ce résultat, vû qu’il n’espère 
pas faire adopter un traité par le Sénat a 
présent.

Il est probable que le president pourra 
annnoncer dans son message que la com
mission s'est entendue pour interpréter le 
traité de 1818.

pour assurer 
ou de M. Fer 

u’on le su
ut de cel 

disposé
qui pourrait venir

mérique à l’occasion de la garantie don 
par la France à un emprunt. Un supp 
aussi qu’il favorisera mieux un empr 
sur loterie. Aussi pour le canal de 
ma M. Ferry est supposé mi 
que M. de Freycinet pour pre 
térêts de la France. De fortes 
ront probablement dépensées 
tion de leur candidat.

18 SSui ci 
é à r

ry, surto
ppose mieux dispe 

une opposition qui pourrai 
crique à 1’

VANl Al • I RII R i:r M U I HAND
r iB FEE DUBLIN, 2—Maigre la surveillance active 

de la police, l'organe United Ireland et 
res journaux qui ont publié des 

ports des brandies supprimées de la ligne 
nationale, ont librement circule partout 
dans le public.

Ilarè’à
CHAUSSVRFÇ EN GROS !riANTIC” l«n ;.*«t Bun'kii <!i! f V\ U)Arap-

eiablis-u-ment auA 'i.u.k.khté
< LAURENT DUHAMEL No (H. lu K KIDEAU

l*' 'lu voisine «lu M. Wall, épicier,!La Russie et l'Allemagne
Moscou, 2—En dépit de l’ordre donné à 

la presse russe de ne pas atta«iuer l'Alle
magne, les journaux continuent à publier 
des critiques hostiles sur ce «rui a transpiré 
de l’entrevue entre le czar et le prince de 
Bismarck. Ils disent que si Bismarck dit 
vrai quand il prétend que des fonctionnai
res russes ont trompé le czar, ces fonction
naires devraient être congédiés ; mais que 
si d'un autre côté, ces plaintes ne sont pas 
fondées, l'ambassadeur allemand à Berlin 
devrait immédiatement recevoir son pas
seport. Sucre, sirop et mêlasse

Berlin, 2—La Gazette de Coloyne reve- Des prix se sont maintenus fermes a 7c 
naît à la charge, hier, au sujet des lettres 'Je et 5jjc a «.Je pour le sucre de I tel le quali- 
forgées. Elle pretend qu’une lettre, censee té. Pour le sirop les ventes ont été assez 
venir du prince Henri de Keuss. atnbassa- ' considerables mais sans une grande itn- 
tleur allemand à Vienne, est un faux. La J portance, aux taux de 43 c à 60 c. Les 
lettre-, dit-elle, se trouve parmi les docu- ; lasses se sont bien vendues a 37 c. 
ments que le comte Schouvaloff a soumis, i Th/, ni «„«
par ordre du czar, à l'inspection du prince 
de Bismarck. Le prince de Keuss prétend 
n'avoir eu aucune 
lettre.

étal i» MAitcn:: ny3b,JS COURTE Nouveautés 
Il y a pfeu de changements pour ces arti

cles et on ne s'attend pas à «l'importantes 
’ici a quelque temps.

25 ^ AH-sorl mienl < «nnplei
ton, pore, snui'issi-.i, «;ii:. comme par le passé, 

4 j 6 ! M. luth, me! • •• fera un «lex'oir de sui. f • i e les 
Tii) ' pratiqnoH <>'ti V'.iidmni bien l’honon r rt-lotir 

i» lirj'. ! bienveillant p ii.o-m e 112M74W

Si i,miles2-3 m. Isidore Despatie
VI. A TR 1ER

Z7Î ill s; i,l. I.’KÜLISE—273

Le scrutin
Paris, 2—Bulletin de votes pour le pré

sident. Au second bulletin, 338 sénateurs 
et députés votèrent. Le résultat se par
tage comme suit : M. de Frevcinet : 190 
votes ; M. Brisson : 87 : M. Sadit Carn 
27 ; M. Floquet : 26 ; M. Ferry 
membres seuls qui composent les 
républicains ont pris part, au scrut

Ottawa transactions d
Fer et ferronneries

haussé les prix 
de cette catego- 

notre marché ce com- 
tif avec des prix géné

Le syndicat français a 
sur les différents articles 
rie a Londres. Sur 
merce a étii assez ac 
râlement fermes.

mL^sNew-York, 2—Une dépêche de Wash
ington à la Tribune, dit : “ On est sous 
l’impression ici que la commission des pê
cheries tiendra sa dernière séance samedi 
prochain. Ou se base pour cela sur les 
paroles du commissaire canadien, qui a 
déclaré, à un dîner, que tous les commis
saires iraient prendre le dîner de Noël 
dans leur famille. Cela indiquerait aussi 
que les négociations relatives à un nou
veau traité ont échoué. Ce résultat paraît 
être favorisé par M. Bayard oui désespère 
d’obtenir l'assentiment du sénat, tel que 
composé actuellement.

ET NEW-YORK. 
POINTS A 
J SUD

: 11. OTTAWA 23 11 87-87groupes
h(iji

7 MAISON SAINT-GEORGEMouvements de la foule
Sfare «le la ru* Elg Paris, 2, (4.30 p. m.)—Certains groupes 

de la population ont commencé à s'assem
bler en face du palais Bourbon. Louise 
Michel tenta d'entrer par la force dans 
l’édifice ; mais elle fut encore mise aux n«anilnesMais«

Canada l’.iper 
Guarani • « ( '»> 
Burin ml t.i

102 KT 101 RUE Kli.EAü
EMONTREAL

Qu'Avj» île Farm ' «...

Areident In*. Vu 
Canadian Pari Me R'y

'S
Pi.i a Mai.7K Co. ! 100 
Montreal I p. c. Stock.. 
Montreal 6 p. c. Block. I 
Camilla Con on l*ondn . j 
Moiitre.nl < '«(Mon bond.- 
Diindii* l otion t»midn.. j 
Champ. & Si. L. bonds.

a<la < enir >1 bond*. •.........
Rac. land lionda..

Ini or. Coal bonds........ ...........
Harbor 6* p c. bond*,.

" 6 o. c. bonds..

Vin*. Li({ucurs, Kau<le-Vio ot Cigars impor
té » «le premier choix.oEXPRESS se raccor- 

-• l'Expreas du Grand 
* et à Montréal avec 
our l'Est et le Sud-

100“Fit 

de ville pou 
pal de former une députation qui assi.-de- 
rait auprès des chefs de l’extrême gauche 
pour protester contre l’élection de F 
la présidence.

Paris, 2—Sous prétexte que la républi* 
le était menacée, des centaines de révo- 
iounaires et de socialistes suivis par 
le considérable composée de tous les 

_ ments, se rendirent à l’hôtel de ville, la 
police et la cavalerie repoussèrent la popu
lace qui recula en lançant des projectiles. 
Plusieurs personnes furent blessées. La 
foule fut dispersée. Le conseil municipal 
a décidé de siéger en permanence.

1sradicaux se rendirent à l’hôtel 
r demander au conseil munici-

Jugcz pur vouo-même on venant nous faire
1 12 87-88Nous vcmm< de recevoir un 

assortiment de
RAPIDE avec salle 
irrivant à Montréal 
avec les trains du 

nd Tronc pour l’Est.
2.30 p.m. et 8.10 p.m. 
gare Bona venture. 
1 Est et du Sud.

" les traîne de Mont-

> du chemin Rich- 
P- m. se raccordant
ïlontréal.

Le marché au thé a été tranquille, quoi
que l’expansion de cet article ait paru as
sez forte. Le café a été peu vendu maison 
croit qu’il sera plus en «h-mande bientôt. 
Le Mocha est aux prix de 25 c ;«28c, le Java 
a ceux de 22 e a 24 c et le Rio de 20 c a 22 c. 
Les envois de Chine, cependant se font en 
très petite quantité.

ZPrésident Cleveland
Washington, 2—On croit que le pro

chain message du président Cleveland au 
Congrès contiendra entr’autres articles : 
lo la ratification des délibérations de la 
commission des pêcheries ; 2o la ratifica
tion du traité d’extradition entre les Etats 
Unis et la Grande-Bretagne ; 3o la révision 
dea lois de naturalisation ; 4o l’immigra
tion : 5o l’augmentation du suffrage elec
toral : 6o l’abolition des taxes sur les œu
vres d’art ; lo la révocation de 1 acte du 
mon noyage de piastres d argent.

HOTEL INTERNATIONALnnaibsauce

12 ni il hue Gnouo- - •

n Cours, $1.00 
• semaine, f xoel 

, Ireiichc* «le mouton, 
vc:i.iDon durant lasai- 

i-iu eau. t avis, 
fiieiu a n» Uuve.ie le niuil-

Londres 2—Le Standard se dit en pos
session d'informations certaines sur le do
cument forge envoyé au Czar au nom de 
Bismarck. Ce journal dit <iue le prince 
Ferdinand, avant d’aller en Bulgarie, vou
lant obtenir l’aide des puissances, s'adres
sa au czar ; il désapprouvait la politique 
du prince Alexandre et promettait de tra
vailler à l'union entre la Russie et la Bul
garie. Quelques amis du prince Ferdinand 
envoyèrent des lettres au chancelier impé
rial de Russie, au nom de Bismarck, qu’on 
faisait dans ces lettres approuver la politi- \ 
que de Ferdinand. C’est alors oue le czar 
tut convaincu de la duplicité de Bismarck, 1 
car ce dernier avait auparavant désapprou
vé l’election du prince Ferdinand,au trône 
de Bulgarie.

TAPIS de BRUXELLES !x 'le la pensbin po'ir Ici vot 
I a--. o r Table JT. o | ■-

! huître * « n t'.ai 
son. a ordre et 

I un trouve co:i#;aiu 
leur choix de vin*, liqueur* et cigares nu 

i directement. On sollicite une visite.
J. W. LANCTOT,

Propriétaire,

hîtl
B - f -leak,

éïéà
TAP.SbErilESFruits

Le mouvement commercial 
modéré. Le 

oranges à

pour les j 
raisin s’est : •*
la boite sont I

St:fruits a été tre-s 
vendu a fi cents, lves o: 

à $4.25 et $4.50.

5 p. c. Iron Voyoz-lcîs avant iVachctcr 
ailleurs.

1911 37-1$ET NEW-YORK 
POINT

AVANT-MIDI 

de Montréal...Le général Boulanger
Paris, 2—En conformité à un 

né aux généraux de rejoindre leurs postes, 
le général Boulanger est retourné à Cler
mont Ferrand ses quartiers généraux. Son 
départ de Paria, ne fut signalé par rien 
d’important. L'aspect général de la ville 
de Paria à 4.30 bra était calme.

f 16 HARRIS & CAMPBELL
Patrons et ouvriers Grains et farines FERRONNERIESordre don-Pittsburg, Pe., 2—Les manufacturiers 

de VAmerican Flint Glass ont présenté hier 
leur ultimatum au president Smith de la 
Flint Glass Workers Association. Entre 

très exigences, les manufacturiers se 
...servent le droit d’employer ou de ren
voyer qui leur plait et de régulariser les 
heures de travail. Les nouvelles règles 
prendront effet le 1er janvier, et les ou 
vrlers sont requis de faire connaître leur 
réponse avant le 20 courant. Les ouvriers 
déclarent qu’ils n’accepteront pas ses pro- 

itions et affirment qu’ils se mettront en 
ve si les manufacturiers insistent sur 

leur acception. Environ 5000 ouvriers des 
Etats Unis et du Canada, souffriraient de 
la mise en vigueur de ces nouveaux regie-

tawa.gare de la ras 
rant i Rouse's Point 
t a cet endroit avec 
tral et Delaware et 
l. arrivant à Boston 
e lendemain matin.

SLe marché aux grains continue d’être . 
assez actif mais sans abondance dans les j 
demandes. Le t»lé est toujours à prix fer- 

de demandes pour les pois j 
73 cents en magasin. ;

l’avoine et i

1 Marchands .Banque L'ime «Us ,-lus anciiMine* maisonseommercls- 
lo» «le la •• «liée «le l’Ottawa ei des mieux quail, 
hees sous le ranporl des bas prix et de It qua- 
ll'e des articles offerts en vente.I

e me. Il y a plus
aux prix de 72 cents. 73 ce 
Pour l’orge, le blé blanc, i 

i autres grains les prix ont

S :8k
rit RU K O’CONNERBanque de Commerce.. . 

do 
do

l Telegraph Co..
peu varié.n sont attachés aux 

Ion. 1Æ8 passagers 
prendront les Pull- 
•use’s Point.

Troubles ouvriers

Hôtel-Canada ! McfeËi£uiner
Apaisement

Paris, 2—Il y a eu beaucoup mo 
d’excitation dans la vil Te ce soir qu’il y en 
eut hier soir. Des bandes de curieux s’as
semblèrent de temps en temps mais elles 
furent dispersées facilement. Peu d 
sonnes ont été blessées.

Louise Michel fut fon 
l’entrée d 
mise en U

Londres. 2—Il y a en ce moment une 
grexe dans les fabriques de chaussures de •
Northampton. Hier soir, un détachement Peu de détails importants dans 
de police escortant les ouvriers chez eux merce des cuirs si ce n’est que le < 
fut attaqué par les grévistes, et il s’ensui- est à bas prix.
vit une mêlée dans laquelle 8 constables Voici une petite quotation desdiflérentes 

t blessés par des pierres lancées con- qualités de cuir :
On s’attend à des désordres olus Le Ixeuf est de 11 à 18 cents, le veau, de 

graves a la fin de la semaine, alors qu’un 32 a 35 cents ; le veau français de $1.06 a 
nombre d’ouvriers seront congédiés. * $1.35 ; le kid français, de $18 à $20.

Montres

v. Richelieu et Ontario., a 42 
do do a 12

ut autre renseigne- 
iu bureau des billets i le com- 

cuir noir
ni Oas Co......................

fer Pac. Canadien...... fMontreaAMBERLIN, 
-intendant Généra «ré PARIS,u.*u.d.cho*«,i,PARIS

(Près le DoaWvard tl— Italleeu)
---- MAGASINS:------

ireément éloignée de 
u palais Bourbon et elle fut alors 
Iberté. Le député Basty fut ar-

Ch. de
RneSassexetmeDuke, Ciiandiereu ENGLISH SPOKEN 83 1187-88►<
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tonne. Po 
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tréa!. Nos 
eu ne raisoi 
cette dlfre

On lit de 
merce :

On sepia 
réal da l’ex 
du pétrole 
sur le man 

Nous poi 
se à Otta 
qu’on nous 
que la moi 
ordinaire, 
nous des fa

Il paraît 
sera doit si 
industrie, c 
lampes éle< 
de Edison 
ville heure 
siège de la 
dit que les 
manufactu 
sur le poin 
nada.

Les trav 
Québec, M 
voix se c 
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bas de régi
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FEUILLETON DU “CANADA”FRATRICIDE.L’échevin Durocher est d’opinion 
que c’est le moyen le plus économi
que. On adopta ce projet de môme 
que celui de demander des soumis
sions pour les taux des marchés 
d’ici à midi le 15 décembre courant.

L’échevin Roger suggère que les 
soumissions soient envoyées dans 
une enveloppe enrégistrée comme 
la chose se pratique dans les autres 
villes,'la lettre devant être adressée 

président du comité des marchés 
et les chèques faits payables à l’or
dre du trésorier de la cité.—Adop-

M. Quai il, inspecteur du 
dit qu’il avait un surplus en mains 
et que toutes les redevances à la pe
sée du charbon avaient été payées 
jusqu’au premier novembre dernier.

Et le comité s’ajourna
Comité de* Uniuicea

Ce comité s’est assemblée hier 
M. L’échevin Gordon au fau-

Dans la Capitale Parfumerie - OrizaA quatre heures, hier après midi, 
un meurtre horrible a été commis 
à la suite d’une querelle survenn 
entre deux frères du nom de Albert 
et Elie Désormeaux, à Rochester- 
ville ; il appert que Elie étant allé 
voir son frère qui avait été malade 
récemment, proposa que ce dernier 
payât la traite, ce à quoi Albert 
s’étant refusé Elie sortit et revint 
bientôt avec de la boisson. Ayant 
voulu forcer son frère à en prendre 
une seconde fois, la chicane s’ensui
vit et Albert fut jeté violemment à 
terre, c’est en se relevant qu’il sai
sit une pelle de fer et en asséna un 
violent coup sur la tête de son frère 
Elie qui tomba à la renverse. Le 
Dr. Wrigf t fut appelé de suite et 
pansa le blessé qui fut transporté à 
sa résidence à Hull où il expira 
vers les 7.30 heures, hier soir.

Sur dépêche du chef Genest, le 
sergent Go don fit l’arrestation du 
meurtrier Albert Désormeaux, à sa 
résidence, rue Albert, là môme où 
le mev ’tre avait eu lieu.

Le prisonnier est âgé de 34 ans et 
travaillait aux scieries de Grier ; le 
défunt était aussi occupé à piler de 
la planche pour M. Booth.

Le prisonnier est marié et père de 
sept enfants. La vict:me du meurtre 
est aussi père d’un jeune enfant et 
laisse une femme éplorée. Elle ré
sidait à Hull.

Le prisonnier,qui occupait la cel
lule du poste ce matin, paraît com
plètement anéanti; il a assuré 
n’avoir pris qu’un seul verre de 
boisson et qu’il s’est emporté n’ayant 
aucunement l’intention de tuer son 
frère.

Une enquête s’est ouverte aujour
d’hui sur cette malheureuse affaire 
qui a jeté l’émoi dans la ville et fait 
le sujet des conversations.

L. LEGRAND, PARIS, rue Saint-Honoré, 201 No. 13 XjZE]
MARI DE MARGUERITE

Exposition centrale.
Les directeurs provisoires de l’as

sociation de l’exposition canadienne 
centrale se sont réunis.^ Jusqu à 
présent la romme de $8,755 a été 
souscrite. On demandera pro
chainement aux souscripteurs un 
versement de 25 par cent.

L Kelftcht.
Le remorquer “Bob Anderson,” 

par le gouvernement canadien 
pour avoir remorqué des vaisseaux 
dans les eaux canadiennes et n’avoir 
pas fait rapport aux autorités, a été 
reiâchê sur paiement d’un dépôt de 
$400 par ses propriétaires en atten
dant la décision du ministre des 
douanes.

:: ESS. - ORIZA SOLIDIFIEE
CONCRETS

INVENTION SCIENTIFIQUE BREVETÉE EN FRANCE ET A L'ÉTRANGER

Les Parfums solides do l'Ess.-Oriza, préparés par un procédé 
nouveau, possèdent un degré de concentration et de suavité jusqu’alors inconnu.

Ils sont renfermés, sous forme de Crayon» ou A*a»tille», dans des 
petits flacons ou cassolettes de tous genres qui sont très faciles à porter. Ces 
Crayon»-M*arfu»n» ne s'évaporent pas ot on peut les remplacer, dans 
leurs étuis, quand ils sont usés. — Ils ont l’immense avantage d’imprégner de 
leur odeur, sans les mouiller ni les détériorer, les otjets soumis à leur contact.

IL SUFFIT DE FROTTER LÉGÈREMENT POUR PARFUMER INSTANTANÉMENT

CHAPITRE VI
LE NORD

Suite.
ployer'îts^e't fUVferminé’ '° mé<*ecin lui-même commença à

11 faudra bien prendre soin de cette enfant, madame Gray, 
dit-iJ, en frottant de toutes ses forces les mains de la pauvre 
évanouie. Il ne faut pas que la fièvre survienne, si nous pouvons 
1 empecher ; ce serait fort dangereux, vous le savez comme moi. 
butvez mes directions à la lettre, et avec l'aide de la Providcnce.de 
la votre et de celle de Lizzie, nous réussirons, je l'espère, à ren- 
voyer cette jeune fille chez elle avant longtemps et en bonne 
santé.

—"A propos, monsieur, ajouta-t-il en se retournant vers le ju^e 
t ucker, puis-je vous demander le nom de ma malade ? Vous 
m avez dit que ce n’était po nt votre fille.

—C’est miss Marguerite McVane, de McVane Hall, en Virginie, 
répondit le juge avec emphase, je l’accompagnais dans une visite à 
Boston, bon grand père est immensément riche et toutes les 
dépensés qui seront faites, toutes les peines qu’on sc donnera pour 
elle, seront largement récompensées et payées au poids de l'or.

Le juge lit ce petit discours d’un air important qui en aurait 
imposé à tout autre qu’à un docteur de la Nouvelle-Anglet 
Quant à celui qui se tenait debout près du lit de Marguerite, il 
écouta tranquillement ce qui venait de lui être dit et répondit 
plus tranquillement encore :

—C’est bien, très-bien ! j’ai toujours entendu vanter la générosité 
des richards de la \ irginie. Nous ferons tout ce que nous pour
rons pour cette jolie demoisellle, n’est-ce pas madame Gray...........
Ah ! elle ouvre les yeux..............

Eu effet, les grands yeux de Marguerite, dépourvus d’expres
sion, se promenaient autour d’elle. Le juge Tucker se pencha 
vers elle :

Marguerite ! mon enfant ! lui dit-il, comment vous trouvez- 
vous ?

Elle le reconnut et lui sourit faiblement. Puis, ses regards se 
portèrent de nouveau autour d’elle, cherchant à reconnaître le lieu 
oil elle se trouvait et les personnes qui l’entouraient.

—Où suis-je ? demanda-t-elle d’une voix faible.
—Au milieu d’amis qui prendront bien soin de 

enfant, répondit le juge. Ne parlez pas 
tout ce qui est arrivé. Le char dans lequel nous nous trouvions 
a été renversé....vous avez été blessée....pas dangereusement, Dieu 
merci ! Seulement un bras cassé....Nous vous avons transportée 
ici, chez cette brave femme qui promet de vous soigner comme si 
vous étiez sa fille.

—Oh ! bien certainement, dit madame Gray, en caressant, 
doucement la main de la jeune fille.

—Et maintenant, mademoiselle, il faut essayer de dormir, dit le 
docteur en s’avançant et en approchant une potion des lèvres de la 
malade. C’était un narcotique ; elle but sans observation, sans 
même savoir ce qu’elle faisait et tomba bientôt dans un profond 
sommeil.

Le juge et le médecin quittèrent la chambre en même temps.
Pendant que le docteur donnait ses dernières instructions à 

madame Gray, monsieur Tucker fit quelques pas sur la galerie. 
Son regard tomba en plein sur le fils de la veuve qui, appuyé à 
l'un des piliers, regardait la lune claire et brillante tout 
fumant tranquillement une petite pipe de terre. Le juge s’avança 
vers lui :

—Y a-t-il un hôtel dans les environs ? demanda-t-il, je voudrais 
rester dans le canton jusqu’à ce que miss McVane soit hors de 
danger.

Williams tira sa pipe de sa bouche et répondit poliment :
—Oni, monsieur, il se trouve un hôtel à un demi mille d’ici . 

Voulez-vous que je vous y conduise ?
—Je vous remercie, mon garçon, et j’accepte votre ollre.
Ils se mirent en route aussitôt et l’écho de leurs pas qui réson

nait sur la route toute pavée de branches sèches, était le seul 
bruit qui se faisait entendre autour d’eux.

—Quel accident malheureux ! dit enfin le juge Tucker comm < s'il 
se parlait à lui-même.

—Oh ! oui, bien malheureux, observa le jeune guide avec émo
tion. Mais après tout, le malheur aurait pu être plus grand encore. 
Cette jeune demoiselle n’est pas en danger '( n’est-ce pas, monsieur ?

—J’espère que non, à moins que la fièvre..... mais je n’aime
pas à y penser.... co serait trop terrible !..... En tout c.is, ]e resterai
près d’elle, jusqu’à ce que toute crainte de danger ait disparu.

—Ses amis seront bien malheureux quand ils apprendront son

em
ir.

charbon

V* v* #o° °

et tous les Objets de lingerie, de IPajpoterie, eto., eto.
les l'RlNCIVALKS | Le Catalogue des Parfums, arec les prix, 

DU MONDE I est envoyé FRANCO sur demande.
DÉPÔTS DAiNS TOUTES 

FUMERIES 1
Manque «Vhonutlcté

Un citoyen d’Ottawa a acheté 
jeudi soir sur le marché, deux si 
perbes dindes qu’il a payé comptant 
en laissant son adresse au cultiva
teur qui promit de les lui délivrer 
à domicile. Depuis lors, le mo 1- 

en question n’a entendu par
ler ni du cultivateur, ni des dindes.

Il est bien décidé à faire pincer 
de la belle manière ce malhonnête 
cultivateur qui, paraît-il, résida 
dans le township d’Osgoode.

Suspendu*
Les travaux de prolongement de 

la ligne du chemin de fer Canada 
Atlantique à partir du coin de lu 
rue Broad et le chemin de Rich
mond jusqu’aux Chaudières out été 
suspendus pour le reste de l’hiver.

Dépense d’eau
Il a été extrait du chlteau-d’eau 

pour consommation durant le mois 
de novembre AA,718,000 gal'ons 
d’eau ; c’est une augmentation sur 
89,405,000 dépensés durant le mê
me mois en 1880. Durant le mois 
d’octobre cette année la dépense a 
été de 104*435,000 gallons.

I,n neige
Il est tombé une épaisse couche 

de neige durant la nuit qui a eu le 
bon effet de rendre confoi tables les 
chemins d’hiver.

Les quelques véhicules à lisses 
qui circulaient encore, hier, ont fait 
place aux voilures à lisses gsur tou
te la ligne. Noire marché y a gagné 
considérablement car ce matin les 
cultivateurs y étaient en grand 
nombre avec quantité de produits

Personnel
■°: M. .1 oseph Tassé, directeur de 
“La Minerve,” est en ville.

I.n Mairie.
M. l’ex-échevin Brown dit qu’il 

sera certainement candidat à la mai 
rie aux prochaines élections muni 
cipales. Une requisition couvert1 
d’au-delà de deux mille, noms lui a 
été présentée. M. Brown doit pu 
blier son adresse aux électeurs sous 
peu.

soir.
toil. APÉRITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 4 DEPURATIFS

-AW-T!77s^v*v ils guérissent et préviennent les maladies qui sc rattachent à 
ÊZ VTo .T.V* l'EWOOROEiwxasrT de* INTESTINS,telles que : -Wanque 
27 GRAINS d’appétit, Migraine, Constipation, Aman tie llile.
Si de Santé IJ Congestion» du Voie,du l‘o union et du Cerveau, t'a.
SV A„ 2 TRES IMITÉS ET CONTREFAITS

au aoclenr JJf Exiger l'étiquette cl-jointe en K couleurs, avec le mot VÉRITABLES 
V\ÏRAÏÏCX: >£♦ X* SOIa 1l2botte(50grains)—Sfr.la botte [105 grains).h\kt dus clique MU.

Québee : V Et MORIN k C1*;- Montréal : LAVIOLETTE & SEISOL
***** BT riUSICIFALKS 1HARUACIK8 LU CANADA

Au sujet du compte de $403 pour 
le tuyau d’égoût de la rue Besserer 
on laissa après discussion assez lon
gue, la question pendante jusqu’à ce 
qu’elle soit débattue devant le con
seil.

sieur

L’échevin O’Keefe dit que le mon
tant dépensé pour les habillements 
au bureau de santé est de beaucoup 
plus élevé que celui du départe
ment du feu et suggère qu’à l’avenir 
tous les contrat pour habillements 
soient mis en un seul. Cetie propo 
sition ayant été adoptée, le comité 
s’ajourne après avoir autorisé le 
paiement des comptes soumis.

Classe# suspend lies
Le collège d’Ottawa a fermé ses 

classes jusqu’au 4 janvier prochain 
en conséquence de l’absence de 
quelques élèves dans leurs familles 
et en môme temps à l’occasion du 
congé de Noël que l’on a décidé 
d’accorder cette année.

liMÉillSl!
à 0 erre

&

GUÉRISON certaine e» 3 Jours Médicamentsans aucun
autre

BAHIS — 7f Boulevard Denaln, 7 — JP A BIS
Biron DANS TOUTES LE» BONNES PHARMACIES DU CANADA

tin vet ne Ma pharmacie du Filon Rouge, 455 rue Sussex,

mm

S Globules Secretan K
^PPHAHMACIIN LAURÉAT MÉDAILLÉ^®

Le seul reméile inoffensif et infaillible
V ADOPTÉ dans les HOPITAUX de PARIS ^

NOTA. — Le grand succès des Globuleu^M 
Secretan a fait,surgir Diminues nnu-^V 

^^bvais produits similaires qu il faut éviter^^A 
^Vavec le plus grand soin.

Dépôt général, 52, me Decamps, PARIS
A Ottawa D- F -X. VALADE.

rm pfHôtel de Ville
Hier après midi le comité d’enquê- 

le s’est de nouveau réuni, sous la 
présidence 
s’est occupé de l’extension du châ
teau d’eau. Le travail fut considéré 
excellent mais il fut décidé qu’une 
inspection en serait faite par l’ingé 
nieur T. G. Keefer qui fera son 
rapport.

La pression du feu a été tenue 
durant 2 heurts et 54 minutes pour 
12 incendies.

Le trésorier de la cité dit que la 
plupart des arrérages pour l’arrosage 
des rues ont été payés.

mmiéii/f.DEVANT LE MAGISTRAT DE POLICE
de l’échevin Gordon et Samedi, 3 décembre.—Louis Al

lard, ivresse, amende ordinaire de 
$2 et St de frais.

Wm. Christie, môme offense, 
môme pénalité

G. A. Douglas, pour avoir tenu sa 
cour en mauvais étal, contraire 
ment aux réglements du buieau de 
santé, cause remise à mercredi.

Maggie Matthews, vente de bois
son sans licence, sur la rue Water ; 
les preuves sont convaincantes et 
Son Honneur impose une pénalité 
de $100 où trois mois de prison, 
faute de paiement à la femme Mat
thews.

Annie McGuire, vente de loisson 
sans licence, remis à plus tard.

Charles Lefebvre et Jofin Letour 
nay, pour vol d’une boîte de ci
gares, des cigarettes, une pipe en 
écume de mer et autres articles, la 
propriété de M. Douglas, rue Ri
deau, s’avouent coupables. La 
cause sera instruite lundi.

Ed. Ration, accusé de vol de 
$5 au préjudice de M. R. N. Bishop, 
plaide non coupable et demande un 
procès immédiat devant Son Hon
neur. Cet empressement lui vaut 
une condamnation à six mois d’em
prisonnement.

Une nouvelle cause contre Mag
gie Mathews pour tenir une maison 
de désordre, est ensuite entendue 
M. Mosgrove agissant pour la défen
se. Après de longs témoignages, la 
cour condamne la femme Mathews 
à une détention de six mois dans la 
prison commune aux travaux for-

Deux petits garçons accusés de 
vol sur le maiche comparaissent 
ensuite et sont renvoyés à lundi 
pour leur procès.

VOUS, lUOli’
Je vais vous direES

33^
ALIMENTATION RATIONNELLE 1 ENFANTS

La riiosphatine Vautre» facilite 
la dentition, assure la lionne formation 
des es, prévient et combat les défauts 

de croissance.
TAUIS, 6. AVENUE V1CTOUIA, 6. FABIS

Dépits dan» toutou les principales pharmacies du Canada.
LOTIE,ETMIiOURG

Lots en argent seulement de :
m. 500,000, 300,000, 200,000,100,000 

80,000, 60,000, 50,000, etc.
EXECUTORS NOTICE TO 

CREDITORS
Lè plus petit lot couvre la dépense. 

Billets à $ & payables par ■mandat postal 
à V. CM LJi. IXX, banquier.

Les consignataires recevront les listes officlel'es.

The* creditors of Marceline Potier 
the city of Ottawa widow, deceased, and all 
others having claims against her estate are 
hereby notified to send by post, prepaid, or 
otherwise deliver to Napoleon Gasan It un-, 
derslgncd one of the executors named in the 

of the said deceased, at No 9G Cathcnrt 
street, Ottawa, on or before monday the 

day of December next their Christian 
; and surnames, addresses and descrip

tion, the full particulars of their clai 
statement of their accounts and the 
of securities (if any) held by them : 
default whereof and immedia 
said 19th day of December t 
said deceased will be d stri 

:n titled 
to claims ofIE'ab0

late of

XoIcn religionM*
Co matin à 8 heures a eu lieu les 

la Révtle. Sœur Du- En vente à la pharmacie du IM n bouge, 
4ô.") rue Sus. ex.

funérailles de 
guay à la communauté

Le service a été présidé par sa 
Grandeur Mgr l’Archevêque Duha
mel assisté des Révds. MM. C. For

will

l!Uh gHüi

s
tcly after the 

the assets of the 
bated amongst 

thereto having re- 
whicU notice shall 
ve required : And 
ndcr the provisions 

o, 4(> Vic. Cap. 9 the 
liable for the said 

or any part thereof to any person of 
claim'notiee shall not have h 

ceive by them at the

a=3 onget, diacre et Guillaume, sous dia
cre, Le Uevd. I1. Gaudet servait 
de prêtre assistant. La levée du 
corps a été faite par Sa Grandeur 
Mgr Grandi n.

On remarquait au choeur le 
Grand Vicaire Routhier, les Révds. 
Pl> Auger, Piovincial, Paillard, 
supérieur ; Gendreau, Langevin, 
Dominer, Dallaire, Fieu rance. Les 
Révds. M V. Champagne, curé de la 
Pointe Gatineau ; Larose, curé de 
Ogdensburg, Lassisseraye, curé de 
la paroisse natale de la défunte, St 
François du Lac; Bouillon, Cam
peau, Plantin et autres.

Sur lit ruo.
Un homme a été admis, hier, à 

l’hôpital de la rue Water ; il était 
souffrant des fièvres typhoïdes qu’il 
avait contractées dans un chantier 
du haut de l’Ottawa où lv drainage 
était défectueux.

La nouvelle bâtisse de la Banque 
Union, rue Wellington est à peu 
près terminée ; cette banque aura 

coffre fort à l’épreuve du leu et 
des voleurs et sera un modèle de 
solidité et d’élégance.

Le rond à patiner sur la rue 
Théodore appartenant à M. N. Dey 
et frère sera ouvet t au public au
jourd'hui.

La salle du marché, dans ,1e quar 
tier Ottawa est dans l’état le plus 
délâbré ; pas une seule vitre n’est 
restée aux fenêtre< et le-* marches 
ont aussi été enlevées.

Madame N. A. SavarJ donnera 
des leçons de piano à sou domicile 
No 150 rue de l’Egiis”. 28 U 87
”La jeune femme Agnès Trainor, 
atteinte d’aliénation m filiale, a été 
transportée do l’asile du Rév P. 
Molloy à la pnso où elle devra 
subir un examen médical sur l’avis 
de son frère.

Les membres de l’union des co 
chers de place se so: t réunis hier 
soir. Il a été question des change
ments de poste sur 1 s rues de la 
ville.

La glace sur la rivière entre New- 
Edinburgh et la pointe à Gatineau 
est assez solide pour que les piétons 
la traversent sans danger.

M. J. Archambault a fait tous les 
jolis dessins d’ornementation à la 
station du feu No 5 gratuitement.

L’eau du canal s’écoule rapide
ment ; déjà Von aperçoit le fond 
sur toute la longueur du Canal. La 
glace qui la’reçu livrait est disparue 
complètement.

La cour de Division s’est ouverte 
hier matin.

Obllnnlrc
gAu No. 80 rue Water, le 1er cou 
rant, est décédée à l’Age de (il ans 
et 15 jours après une longue et 
douloureuse maladie soufferte avec 
une résignation chrétienne, Marie- 
Emilie Fortier épouse de Pierre 
Valois Ecr., ci-devant de S te Scho 
lastique, elle laisse pour déplorer 
sa perte un époux et des enfants in
consolables.

Le corps partira d’Ottawa lundi 
matin à 8 heu:es pour se rendre à 
bte Scholastique où les funérailles 
auront lieu mardi à 9 heures préci-

cim.iægï; militai nu royalpnloniy 
have been 
this n 
of the

DU CANADA

KINGSTON, O.VT,
otice b'Ji

taristatutes 
executors will not be

Lo Collège Militaire Royal oat établi dans 
le but de donner une éducation complète 
dans toutes les branches des tactiques Mili
taires, fortifications, manœuvres, corps de 
génie ot toutes connaissances scientifiques 
générales nécessaires pour acquérir le véri
table art militaire et pour former d?s offi
ciers pour lo commandement et l’ôtat-

(a) De plus, le cours d’ôludcs est organisé 
de manière à procurer une connaissance pra
tique ot approfondie sur toutes les matières 
essentblics de la haute éducation moderne

(b) Le Cours de Génie Civil est complet 
et parfait dans toutes les branches.

(c) Le cours obligatoire d’arpentage est 
le môme que celui requis par les arpenteurs 
des terres Fédérales; le cours volontaire d’ar
pentage ett celui suivi par les arpenteurs 
topographiques du gouvernement Fédéral

Les examens pour 1 immatriculation ont 
en juin de chaque année 
doivent dépasser quinze 

de dix-nuit ans le i

La durée du cours du Collège est de qua
tre années.

Quatre commissions 
Impériale sont accord 
nuellement.

Pension et instruction, $100 pour chaque 
terme, consistant en dix mois de pension.

Pour autres informations, s'adresser à 
VAdjudant-Uéné al de la Milice, Ottawa.

Ottawa, 19 Nov. 1887.

distribution) of such

P.everend L. Nadolkon Campeau, 
a Napoléon Casau i.t,

L- A. Olivier 
Solicitor for executors.

Dated at Ottawa the ) 
29th day of Nov’. 1887—3s. J

ses.
Dans votre propre IntérêtMère dévouée, épouse chrétienne, 

elle est allée au ciel retrouver deux 
enfants qui l’ont précédée de quel 
ques mois dans la tombe.

La défunte était la mère de ft u 
Dr P. G. Valois ex zouave pontifical 
et de Sœur Marie de S te Cécile de 
la congrégation des dames de S:c 
Croix à St Laurent.

Bol f-quiimgc
M. G G ration, a sorti, ce matin, 

pour la première fois un magnifique 
sleigh double pour familles prove- 
nans de la manufacture de M Du
hamel, qui a été beaucoup admiré.

A Kingston
L’échevin Askwith est allé à 

Kingston récemment afin de visiter 
de la pierre à être employée pour les 
travaux de maçonnerie du nouveau 
bureau de l’imprimerie; il avait 
d'abord été décidé de se servir de la 
pierre de la place Nepean mais pour 
diverses raisons on ne l’a pas trou
vée satisfaisante. M. Askwith a sou
mis au département des Travaux- 
Publics plusieurs échantillons de 
pierre mais l’on ne connaît pas en- 
co:e la décision qui sera prise

Cour de Division
Le rôle n’est pas trop chargé pour 

le terme de décembre de la Cour de 
Division qui s’est ouvert hier matin, 
sous la'présidence de Son Honneur 
le juge Lyons. Dans la cause de 
Code vs Wickslead, au sujet d’un 
chèque de $50, que M Wickslead a 
signé, soit sur sa propre responsabi
lité ou en sa qualité de président de 
la “Ottawa Temperance Coffee Hou
se”, jugement a été réservé. Le ter
me sera clos aujourd’hui.

Comité des marché*
Ce comité s’est réuni hier après 

midi sous la présidence de l’échevin
O’I-eary.

Les comptes du comité furent ap 
prouvés. Le montant en était de 
1488.0*2 pour salaire et autres dépen
ses et 1218.89 pour la pesée du char
bon, formant un total de 1700.91.

On appela l’attention sur le coffre 
de sûreté de l’Inspecteur du marché 
By qui n’avait pu être ouvert de
puis la dernière élection dans ce 
quartier.

L’inspecteur O’Keefe dit que le 
coffre a été ouvert mais qu’aucune 
somme d’argent n'en a été retirée. 
Il subit actuellement des répara
tions.

L’échevin Roger croit que l’on 
devrait demander des soumissions 
pour l’enlevage de la neige. L’éche
vin O’Leary est d’opinion que M. 
O Ksefe doit faire niveler ou enle
ver la neige, si cela est nécessaire.

cés
A Fl S TF A VOIlt TTC

B O M S BARGAINS,
------- ALLEZ AU-------

NO. 512, RU K SUSSEX- accident.“lbes candi- 

premv v janvier

lieu
dats —Oui, mais il ne l’apprendront point 

moins. Si elle se rétablit promptement comme le Dr l’assure, il 
est inutile de leur parler de cette aventure. Pauvre petite Mar
guerite !

pour le moment an
Atelier de peintre

MM. les marchands et autres qui 
désireraient faire exécuter une jo 
lie enseigne d’un patron nouveau 
et du dernier goût, de môme que 
des travaux se rattachant à la bran 
elle de peinture, décorations exté
rieures et intérieures de maisons, 
magasins, fresques, ornements de 
fantaisie, blanchissage, etc., ne de
vront pas manquer de donner leur 
ordre à l’établissement de M. Ed.

Limoges, No. 187 rue de l’Eglise, 
où tout travail est garanti et fait 
sous la surveillance du maître 
par des ouvriers de première classe.

19 Nov. 1 an

CHAUSSURES
descriptions à d#*s prix il portée 
de toutes les bourses.

VEN i;z UN ! VENEZ TOUS !

Patrick Farrell

un
De toutes

i\ l'Armée Régulière 
ées aux gradués an- Le juge virginieu et le jeune fermier de la Nouvelle-Angleterre 

demeurèrent silencieux pendant le reste de la route. Ils semblaient 
tous deux en proie à de sombres réflexions. Ils arrivèrent bientôt 
à leur destination ; une grande maison peinte en blanc, avec des 
portes et des volets verts. Un jardin potager s’étendait devant 
toute la devanture.

William Gray n’entra point. Il souhaita le bonsoir au juge 
et reprit le chemin de sa demeure.

En entrant dans la cuisine, il y trouva Lizzie qui, les manches 
retroussées, préparait le soupe. Le poêle était rouge, et une odeur 
appétissante de thé chaud et de biscuits remplissait la cuisine. Le 
plancher de la chambre peint en jaune et recouvert d’un sable 
bien fin et bien blanc, était d’une propreté ravissante et les deux 
rangées de ferblancs posés sur des étagères le long du mur, vous 
faisaient mal aux yeux par leur éclat. La table était mis ; une 
nappe d’une blancheur éblouissante la recouvrait et, sur cette nappe 
s’étalait des piles de biscuits dorés, des tartes aux pommes et autres 
friandises préparées par l'industrieuse Lizzie.

—Tu dois avoir faim, dit-elle à son frère ; il est huit heures, 
le pain est presque aussi noir que tes bottes et le thé bout depuis 
une heure. Ne le sens-tu pas ï

—Où est ma mère ? demanda William en s’asseyant dans le 
fauteuil rembourré de la veuve.

—Par exemple ! il faut avouer que voilà une drôle de ques
tion.....et où veux-tu qu’elle soit, si co n’est auprès de cette pauvre
demoiselle ? Pauvre enfant ! comme elle est jolie et mignonne ! 
Ses cheveux sont aussi doux que de la soie ! et quelle robe ! quels 
bijoux ! il faut qu’elle soit bien riche pour porter de si belles cho
ses en voyage.

Ottawa, 19 Nov» 1837—2m.

11. H. PIGEON & m. Restaurant Terranin
Il & 13 Rue O’Connor, Ottawa 

JOHN HUCKELL

Importateur de marchandées sèches d’E- 
tape et de goût.

Reconnu
pour vendre meilleur marché qu’ailleu-s

Cet automne Ion ÉIoHch
A Manteaux et A llobett.

PROPRIÉTAIRE.

{toÿ-ltHIMS l TOUTES HEURES @a

DECES Enseigne de la Boule D'Or 

551 Rue Sussex Ottawa

Meilleur ch ix «le 
constamment en m 
son en leur saieo

vins, lia u 
ains. H u itres et V?

Hier, le 1er du courant Madame P. Valois, 
c Blmiro Fortier à l’ûgc de 61 ans, après

partira de sa demeure 
indi matin à 7 heures 

Canadien, 
devant être trananor- 

ou le service funèbre

sont priés d’accompagner 
, sans autre invita-

Ottawa, 1 12 87—2f

Klmiro r ortu 
maladie de 3 set 

funèbre
No. 80 rue Water, Lundi mati 
précises, pour la gare du Pacifique 
Le corps de la défunte devant etr 
té à Sic Scholastique «„ 
aura lieu mardi matin.

Parents et amis sont p 
le corps jusqu'il la gare

Salie de Billard et de Fool(Coin de la rue George) 
Ottawa, 19 Nov. 1887—lmcconvoi

La plus balla de la cité.
JOHN HUCKELL

Ottawa, 19 Nov 1887—lm.

Vhüi Rye de 7 ans.
EAU.DE-VIti DE MAR

TEL et HENNES3Y
JL. U. LOVEE

Nouveau Magasin de
Vins, Uiqneurs et d’Eplccrie*.

No. 46 c*4 Sussex et5 4'oin «les Kii 
Clarence, Oti

M. Loyer tient constamment à son maga
sin tout ce qui constitue la ligne d’Epiceries 
dans ses moindres détails. Il espère par sa 
prompte attention et sa courtoisie envers le 
public, mériter une large part <1 

21-11-87—la

PERDU.
Sur la rue St. Patrice, entre la rue Dal- 

housie et Nelson, un Fichu en soie brune, 
personne qui le trouvera voudra bien le 

nettre au bureau du “ Canada.”

FROMAGE :
ROCHEFORT

GRUYÈRE ET
A LA CRÈME.

e patronage.

McArthur & Traversy

iiiiïtt
STATUTS D U CANADA

139 Une RKlentr, Ottawa.
Mes Dames, n’achetez pas tm sleighs poor enfant* avant 

d’aller voir a la SALUE DES VARIETES ce que l’on pent 
faire ponr vons en oj genre dans Tes prix les pins va i»nt 
depuis $2.00 a $12 OO,

24 11 87—lm

3 ALP. JULIENAVIS RELATIFS AUX PASSEPORTSLa branche 29 de la société de 
Secours mutuel s’est réunie hier 
soir.

JOS. B07D12TLes personne qui ont besoin de passeports 
du Gouvernement Canadien, doivent s’a- 

ser à ce Département et accompagner 
demande ne la somme de quatre pias- 
honoraires fixés par le gouverneur en

G. POWELL 
Sous-Secrétaire d’Etat. 

Ottawa, 19 Novembre 1887.

EUTRBPnEHBUa
DE POMPES FUNEBRES

Tout ordre exécuté avec promptitude au

No. 265 EUE DALHOUSIE.
Résidence privée 261.

Ottawa, 19 Nov. 1837—lm

Ottawa 19 Nov. 1887—la.PUBLICATIONS OFFICIELLES

et autres
du Canada, sont en vente i\ 

Aussi des Actes séparés. Liste 
i prix envoyé sur demande.
Statuts Révisées, actuellement prêts. 

Prix de deux volumes $5.00.'

Les tarifs d’hiver sont maintenant 
en force sur tontes les lignes de 
chemins de fer.

Ass?mblée régulière du conseil 
de ville, lundi soir.

La récente bordée de neige a eu 
l’effet d’adoucir considérablement la 
température.

H. J.B.O. Dunn est le seul 
agent autorise a prendre dec 
annonces ponr “Le Canada*”

très, ho 
Conseil. Publications duLes Statuts 

Gouvernement 
ce bureau 
de

LE MEILLEUR ENDROIT A OTTAWA
PATINS

C’HST CHEZ

Et autres articles en fait de quin
cailleries et Ferronneries.

Pour acheter des

ON DEMANDE B. CHAMBERLIN* 
Imprimeur de la Reine 

trôleur de la papeterie
ON DEMANDE- ne bonne servante parlant le français et 

able de faire la cuisine. S'adresser A 
MADAME CUZNKR,

Avenue McK THOS. BIBKETT, 115 RUE RIDEAU.
Dépt. dos Impressions ") 

Publiques et de la Papeterie. \ 
Ottawa, Mars 1887. J

So PETITS GARÇONS nom 
vendre le tournai. S'adresser 
a ce bureau. 13ins. 21-11-37—la23 11 87—3ins
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